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Commerce

La certification des familles vulnérables à Impfondo

ALLOCATION COVID-19

4372 ménages vulnérables soumis 
à la certification dans la Likouala

En séjour de travail dans le 
département de la Likouala, la 
ministre des Affaires sociales 
et de l’Action humanitaire, 
Antoinette Dinga-Dzondo, a 
lancé le 15 février l’opération 
d’authentification des personnes 
éligibles à l’allocation d’urgence 
Covid-19 à Impfondo où 4372 
ménages vulnérables attendent 
d’être certifiés. « Certains 
ménages se sont émiettés, c’est-
à-dire les membres d’une même 
famille se sont subdivisés pour 
en constituer plusieurs dans 
l’espoir de recevoir un peu 
plus de fonds. Nous avons fini 
par les reconstituer. Il faut un 
ciblage de sorte que l’argent 
parvienne aux ménages 
qui sont réellement dans le 
besoin », a indiqué la ministre, 
s’adressant aux membres 
du comité pluri-acteurs de 
certification..                      Page 5

SANTÉ PUBLIQUE

37,5 milliards FCFA pour lutter 
contre le sida, la tuberculose 
et le paludisme
La France et l’Union européenne 
ont, à travers leurs missions di-
plomatiques, accordé une sub-
vention de 37,5 milliards FCFA 
à la République du Congo pour 
soutenir la lutte contre le VIH-si-
da, la tuberculose et le paludisme.

Issue de la 6e conférence de re-
constitution des ressources du 
Fonds mondial qui s’est tenue 
en octobre 2019 à Lyon, cette 
subvention va permettre au Pro-
gramme des Nations unies pour 
le développement et à l’ONG hu-

manitaire Catholic Relief Services 
de poursuivre en collaboration 
avec le ministère de la Santé et 
les organisations communau-
taires impliquées leurs actions 
au profit des populations pour la 
période 2021-2023.            Page 6

Les poubelles le long de l’avenue de la Tsiémé

ASSAINISSEMENT

A l’heure de Covid-19, 
Averda se relâche

La collecte des déchets ména-
gers et l’entretien des voiries 
urbaines de Brazzaville par la so-
ciété Averda semblent connaître 
une décroissance de plus en 
plus inquiétante au point où les 
revendications des habitants 
se multiplient et les risques de 
maladies augmentent. Les bacs 
bleus de la société contenant des 

ordures sont placés pour certains 
devant des sites très fréquentés 
tels que les arrêts de bus, les dé-
bits de boissons ou encore les 
marchés à ciel ouvert. De façon 
générale, les déchets ménagers 
contiennent des matières orga-
niques et de l’eau engendrant 
des odeurs nuisibles à la santé 
humaine.                              Page 6

G5 SAHEL

L’avenir de Barkhane au coeur  
du sommet de N’Djamena
Les chefs d’État membres du G5 
Sahel se réunissent, du 15 au 16 

février, à N’Djamena où ils dé-
battent sur l’avenir de la Force 
Barkhane soutenue principale-
ment par la France.
Dans la capitale tchadienne où 
le président français, Emmanuel 
Macron, n’a pu se rendre en rai-

son des contraintes imposées par 
la pandémie du coronavirus, les 
cinq chefs d’Etat de cet espace 
ouest-africain devront faire, un 
an après, le bilan des engage-
ments pris lors du sommet de 
Pau en France.
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Parmi les questions qui se posent aujourd’hui à la 
communauté humaine dans son ensemble figurent 
en bonne place les conséquences que la fermeture 

des frontières provoquée par la pandémie du coronavirus 
aura sur le commerce mondial. Alors, en effet, que l’essor 
de celui-ci tout au long des cinquante dernières années a 
généré une richesse sans précédent sur les cinq continents, 
sa chute brutale ces derniers mois a provoqué un ralen-
tissement de la croissance économique que tous les pays 
paient au prix fort.
 
Dans ce contexte très particulier que personne n’avait vu ve-
nir et donc anticipé, nous assistons à une crise du transport 
aérien qui menace toutes les grandes compagnies et paralyse 
tous les aéroports, mais qui gagne aussi, même si c’est nette-
ment moins visible, le transport terrestre et le transport naval. 
Avec comme conséquence une véritable explosion du commerce nu-
mérique qui permet aux consommateurs de se procurer, sans se dé-
placer ou presque, les produits dont ils ont besoin pour vivre.
 
Une véritable révolution dont profitent, certes,  au premier 
chef les puissants groupes comme Airbnb, Alibaba, Amazon, 
Apple, Facebook, Google, LinkedIn, Microsoft, Netflix, Twitter, 
Uber, Wikipédia, Yahoo et autres géants,  mais qui change aussi 
de façon radicale le comportement des simples citoyens que 
nous sommes comme en témoignent la hausse verticale de la 
vente dite « en ligne », la généralisation des offres commer-
ciales sur le web et les réseaux sociaux, la livraison à domi-
cile d’un nombre toujours plus grand de produits. Et qui, par 
conséquent, doit être observée avec la plus grande attention 
car elle sera à coup sûr l’un des ressorts principaux du com-
merce, des échanges de demain.
 
Ce qui se produit sous nos yeux est en quelque sorte une ré-
volution dont les effets seront semblables à ceux qui décou-
lèrent, au dix-neuvième et au vingtième siècle, de ce qu’il est 
convenu d’appeler la « révolution industrielle ». Autrement dit 
d’un véritable changement de mœurs provoqué par les avan-
cées technologiques qui ont généré elles-mêmes l’ « économie 
de marché »  dont les règles se sont imposées partout dans le 
monde.
 
Réfléchir aux atouts et aux faiblesses que ce changement radi-
cal porte en lui s’impose dès à présent aux acteurs politiques 
comme aux acteurs économiques et à la société civile dans son 
ensemble. Mieux vaut le savoir et s’en préoccuper sans plus 
attendre afin de prendre les bonnes décisions tant qu’il est 
temps.
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Les échanges entre les deux personnalités ont 
tourné autour des sujets qui seront évoqués à 
l’occasion de la prochaine rencontre des mi-
nistres de la Cima. Il s’agit de l’examen de la 
nouvelle réglementation prise en matière de 
blanchiment et de lutte contre le terrorisme, 
notamment les dernières évolutions en la ma-
tière.
Un autre point qui sera abordé concerne le 
recours adressé par certaines sociétés contre 
les décisions de la commission régionale de 
contrôle des assurances portant sur le retrait 
de la totalité de leurs agréments puis sur l’an-
nulation d’un courrier sur l’indemnisation d’une 
société.
« Nous sommes venus soumettre à l’appré-
ciation du ministre des Finances la convo-
cation du prochain Conseil des ministres 
qui se tiendra en mars, en visio-conférence 
à partir de Brazzaville. Nous avons égale-

ment profité de l’occasion pour le féliciter 
pour la désignation du Congo à la prési-
dence de notre organisation. Le pays assu-
rera en même temps la présidence du comi-
té des experts », a indiqué le secrétaire général 
de la Cima. Ce dernier a aussi félicité le Congo 
pour sa contribution à la bonne marche de l’Or-
ganisation.
Intervenant à propos du fonctionnement de la 
Cima en cette période de Covid-19, Nchare Is-
sofa a souligné : « tous les secteurs sont im-
pactés par cette maladie. Cependant, au 
niveau du secteur des assurances nous pou-
vons nous féliciter de la résilience des opé-
rateurs et des acteurs du secteur qui ont pu, 
nonobstant les difficultés, mettre en place les 
mécanismes pour pouvoir gérer à distance 
les contrats d’assurance, les paiements des 
prestations etc. » 

 Lopelle Mboussa Gassia 

ASSURANCES AFRICAINES

Les ministres vont se réunir en mars prochain
Prélude à la tenue, le 2 mars prochain, en visio-conférence, du conseil 
des ministres de la Conférence interafricaine des marchés d’assurances 
(Cima), son secrétaire général, Nchare Issofa, a été reçu par le ministre 
congolais des Finances et du Budget, Calixte Nganongo, actuel président 
en exercice dudit conseil.  

Le ministre des Finances et le SG de la Cima lors de l’audience 
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Au cours des dix jours des 
travaux, le parlement local 
planchera également sur le 
programme d’investissement 
de la commune ; le projet de 
désinfection des véhicules de 
transport en commun en vue 
de lutter contre la propagation 
de la pandémie du corona-
virus ; l’adoption d’un contrat 
de concession de service entre 
la commune de Brazzaville et 
une société spécialisée dans 
l’environnement et surtout sur 
le contrat de passation de ser-
vice entre la mairie et la Banque 
postale du Congo (BPC) pour la 
bancarisation des recettes mu-
nicipales.
Le conseil municipal veut re-
nouer avec la bancarisation 
après l’échec du contrat de par-
tenariat que la commune avait 
signé précédemment avec la 
BPC. Les clauses du premier 
contrat avec la banque publique 
avaient été critiquées par les au-
torités de tutelle, provoquant la 
résiliation du contrat de parte-
nariat et le retour de paiement 
manuel.  
Lançant les travaux de la sep-
tième session budgétaire, le 

président du conseil, l’admi-
nistrateur maire de Brazzaville 
Dieudonné Bantsimba, a évo-
qué la nécessité de « maîtriser» 
et « maximiser » les recettes 
municipales pour permettre la 
mise en œuvre du programme 
d’investissement de la ville 
capitale. « Le projet de bud-
get soumis à l’examen des 
conseillers municipaux tire 
sa substance de notre plan 
d’action 2017-2022 », a rappe-
lé le maire.

En effet, la commune a an-
noncé la poursuite des travaux 
d’aménagement des voiries 
urbaines avec la réhabilitation 
des ouvrages et le pavage des 
voies publiques ; l’amélioration 
de l’éclairage public, des ronds-
points et espaces publics ; l’or-
ganisation et la règlementation 
des transports urbains ; le pro-
jet d’ouverture d’un cimetière 
public à Lifoula, à la sortie nord 
de Brazzaville ; la création des 
plateformes culturelles dans les 

quartiers.
Les autorités locales de Braz-
zaville prévoient dans la future 
feuille de route le programme 
de renforcement des capaci-
tés de son personnel ; l’achat 
des équipements destinés à 
l’amélioration des conditions de 
travail des travailleurs ; l’acqui-
sition d’une station d’enrobés ; 
l’amélioration de la gestion fi-
nancière par la modernisation 
des services financiers.
Le maire de la ville s’est dit, par 

ailleurs, satisfait des résultats 
des chantiers que sa commune 
a réalisés depuis son élection à 
la tête de la municipalité il y a six 
mois. Notamment des travaux 
de réhabilitation de certaines 
voiries urbaines, l’aménage-
ment des tronçons de certaines 
avenues de la ville, la mise en 
place des couches de roule-
ment en pavés autobloquants, 
des travaux d’assainissement, 
l’activation des jumelages ayant 
permis l’acquisition par la mai-
rie des dons de matériels.
Présent lors de la cérémonie 
d’ouverture du conseil munici-
pal, le préfet du département 
de Brazzaville, Pierre Cébert 
Ibocko-Onangha a invité les 
conseillers à prôner la culture 
de la paix durant cette période 
sensible. « Malgré leur ap-
partenance politique et leurs 
différences idéologiques, les 
membres du parlement local 
doivent inciter la population 
à l’observation des valeurs 
cardinales de tolérance, de 
paix et du vivre ensemble 
dans la diversité », a-t- il mar-
telé.   

Fiacre Kombo

COMMUNE DE BRAZZAVILLE 

Améliorer le recouvrement des recettes municipales 
Les travaux de la septième session ordinaire budgétaire du Conseil départemental et municipal de la ville capitale, consacrés à 
l’adoption du budget local exercice 2021, ont débuté le 15 février.   

Les conseillers municipaux/Adiac 

La rencontre consacrée à l’ar-
rêt des activités du projet et 
l’association des budgets a 
permis aux membres du Copil 
d’évaluer la mise en œuvre du 
Pstat au 30 novembre 2020. Il 
a également été question de la 
lecture du compte rendu de la 
dernière session en vue de sa 
validation, de la présentation 
du rapport annuel d’activités 
du Pstat au 30 novembre 2020 
et enfin de la présentation du 
plan de travail et budget an-
nuel (PTBA) 2021-2023.
« Cette session nous a permis 
d’arrêter un certain nombre 
d’activités pour la période 
2021-2023 car nous sommes 
en pleine phase de restructu-
ration du projet. Nous avons 
une grande activité qui est 
la construction du complexe 
qui doit abriter l’institut na-
tional de la statistique et le 
centre d’application de la 
statistique et de la planifica-
tion (Ins/Casp) qui va bientôt 
démarrer et dont les travaux 
risquent de durer 20 mois », 
a indiqué Patrick Valéry Ala-
koua, coordonnateur du Pstat.
Selon lui, pour ce qui est de 

la réalisation des activités 
inscrites en 2020, plusieurs 
d’entre elles n’ont pas pu être 
achevées en raison de la pan-
démie du coronavirus. Il s’agit 
notamment de la construction 
du bâtiment de l’Ins/Casp, de 
l’enquête sur les conditions de 
vie des ménages dénommée « 

enquêtes 1,2,3 » qui va bientôt 
démarrer, ainsi que de la pour-
suite du recensement général 
de la population et de l’habi-
tation. Ces activités seront 
toutes reconduites durant 
cette année.
« Nous avons aussi des sta-
tistiques courantes que nous 

devons continuer à produire, 
c’est le cas de l’indice harmo-
nisé des prix à la consomma-
tion un indice très sollicité 
par les partenaires au déve-
loppement comme le Fonds 
monétaire international qui 
permet de mesurer l’inflation 
dans le pays », a-t-il expliqué.

De son côté, Ferdinand 
Sosthène Likouka, directeur 
de cabinet de la ministre e n 
charge du Plan et de la Sta-
tistique, a signifié que parmi 
les activités reconduites et 
inscrites sur le PTBA, une at-
tention particulière doit être 
portée sur la construction du 
complexe Ins/Casp. « Aucune 
activité reconduite devrait 
impacter sur l’enveloppe 
consacrée à la construction de 
ce complexe. Nous avons tous 
besoin de voir l’Ins installé. 
Cet accomplissement sera le 
signe tangible laissé par le 
projet », a-t-il déclaré.
Signalons qu’en juin dernier 
le gouvernement avait solli-
cité de la Banque mondiale 
une prorogation de la date de 
clôture dudit projet, prévue 
en avril 2021. L’accord étant 
reçu, le Pstat espère que cela 
sera effectif d’ici peu. Lancé 
en 2015 et cofinancé par le 
Congo et la Banque mondiale, 
le Pstat vise à mettre à la dis-
position du gouvernement des 
données statistiques fiables en 
temps réel.

Gloria Imelda Lossele

PSTAT

Près de 4 milliards de FCFA pour la période 2021-2023 
Le Projet de renforcement des capacités en statistiques (Pstat) a arrêté son budget exercice 2021-2023, à l’issue de la 6ème 
session du comité de pilotage (Copil) tenue le 15 février à Brazzaville. Estimé à près de 4 milliards de francs CFA, ce budget 
devrait permettre la réalisation de plusieurs activités.

Les membres du comité de pilotage du Pstat après les travaux/ Adiac 
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1. La République du Congo et l’Association Interna-
tionale de Développement (IDA), Groupe Banque 
mondiale, ont signé, le 20 septembre 2017, un Accord 
de Financement, d’un montant de 100 millions de 
dollars US, pour la mise en œuvre d’un Projet d’Appui 
au Développement de l’Agriculture Commerciale 
(PDAC). Ce projet a été approuvé par le Conseil d’Ad-
ministration de la Banque mondiale, le 13 juillet 2017 
et est entré en vigueur le 30 avril 2018.  Une partie 
des fonds est réservée au recrutement de l’audit 
comptes des exercices de 2020 à 2022 du projet.

2. Les cabinets éligibles sont invités à présenter leur 
dossier de manifestation d’intérêt selon les critères 
ci-après :

- être un cabinet d’audit et d’expertise comptable de 
réputation internationale, membre d’un ordre pro-
fessionnel des comptables et avoir une autorisation 
d’exercer délivrée par un organisme comptable pro-
fessionnel ;

- avoir une expérience professionnelle d’au moins 7 
ans dans le domaine de l’audit financier des comptes 
des projets de développement, notamment des opé-
rations financées par des bailleurs de fonds.

3. Le  personnel clé de la mission devra comporter 
au moins :

- un Directeur de l’audit : Expert-comptable profes-
sionnel (CA, ACCA, CPA, EC, etc.) justifiant d’au moins 

dix (15) ans d’expérience, après l’obtention du 
diplôme, dont dix (10) dans l’audit financier des pro-
jets financés par la Banque mondiale ou des projets 
financés par des bailleurs de fonds multilatéraux. Il 
doit justifier son niveau d’Expert-comptable profes-
sionnel (CA, ACCA, CPA, etc.) et au moins une preuve 
qu’il a déjà audité un projet financé par des bailleurs 
de fonds ; 

- un Chef de mission d’audit : Expert-Comptable pro-
fessionnel (CA, ACCA, CPA, etc.) justifiant d’au moins 
dix (10) ans d’expérience après l’obtention du diplôme, 
dont cinq (5) dans l’audit des projets financés par la 
Banque mondiale ou par des bailleurs de fonds mul-
tilatéraux. Il doit justifier son niveau d’Expert-comp-
table professionnel (CA, ACCA, CPA, etc.) et au moins 
une preuve qu’il a déjà audité un projet financé par 
des bailleurs de fonds ;  

- un vérificateur : un professionnel ayant le niveau 
d’Expert-Comptable et justifiant d’une expérience 
de cinq (5) ans au moins dans un cabinet d’audit, dont 
trois (3) ans dans l’audit des projets financés par la 
Banque mondiale ou par des bailleurs de fonds mul-
tilatéraux. Il doit avoir une expérience d’audit des 
projets d’infrastructures ou agricole. Il doit justifier 
son niveau d’Expert-comptable et au moins une 
preuve qu’il a déjà audité un projet financé par des 
bailleurs de fonds ;

- un Spécialiste en passation de marchés : un profes-

sionnel ayant le niveau BAC+5 et justifiant d’une expé-
rience de cinq (5) ans au moins dans l’audit de la pas-
sation de marchés des projets financés par la Banque 
mondiale ou par des bailleurs de fonds multilatéraux. 
Il doit justifier sa connaissance et sa compétence 
des procédures de passation des marchés des bail-
leurs de fonds.

Le cabinet  sera sélectionné selon la méthode fondée 
sur la qualification et le coût (SFQC), conformément 
aux Directives de la Banque mondiale « Sélection et 
Emploi des Consultants par les Emprunteurs de la 
Banque mondiale de janvier 2011 révisées en juillet 
2014».

4 .Les termes de  référence détaillés peuvent être 
consultés  et les dossiers  de manifestation d’intérêt 
peuvent être déposés, au plus tard, le mercredi 15 
mars 2021, à l’Unité Nationale de Coordination du 
Projet, sise Boulevard Denis SassouNguesso, Mpila/
Brazzaville – République du Congo, Tél : (242) 06 858 
88 88 ; E-mail : pdacmaep@gmail.com, les jours 
ouvrables, de 8 heures à 14 heures 30.

MINISETERE DE L’AGRICULTURE, DE L’ELEVAGE ET DE LA PECHE
PROJET D’APPUI AU DEVELOPPEMENT DE L’AGRICULTURE COMMERCIALE

UNIE NATIONALE DE COORDINATION DU PROJET
AVIS DE SOLLICITATION A MANIFESTATION D’INTERET POUR LE RECRUTEMENT D’UN CABINETD’AUDIT FINANCIER ET COMPTABLE 

EXERCICE 2020 DU PROJET D’APPUI AU DEVELOPPEMENT DE L’AGRICULTURE COMMERCIALE (PDAC)
N°004C/PDAC/2021

En date du 17 décembre dernier 
à Paris en France, le gouverne-
ment a signé un protocole d’ac-
cord avec Nextroad en vue de 
redonner au Bcbtp ses lettres de 
noblesse, avec la création d’une 
société anonyme, régie par le 
droit Ohada, dotée d’un conseil 
d’administration.
Pour arriver à cette fin, plusieurs 
étapes sont à franchir dans un 
délai d’au moins 12 mois, a as-
suré Pascal Tourret, président 
du groupe Nextroad à l’issue de 
la séance de travail, avant de 
rappeler que ce groupe français 
intervient en ingénierie des in-
frastructures en Afrique. Présent 
au Bénin, ce groupe entend don-
ner du sang neuf au laboratoire 
national congolais en dévelop-
pant cette ingénierie dans la 
sous-région.
Et le directeur général du Bcb-
tp Pierre Nkoua de signifier : 
« Avec toutes les difficultés éco-
nomiques que traverse notre 
pays, les structures d’Etat su-
bissent le coup par ricochet. 
Donc, le Bcbtp a aujourd’hui 
une trésorerie exempte. Pour 
suivre les évolutions du mo-
ment, c’est-à-dire être perfor-
mant pour gagner des mar-
chés, le Bcbtp a besoin non 

seulement de l’expertise des 
grands groupes comme Nex-
troad, mais également d’un 
grand appui financier pour 
son fonctionnement et pour se 
déployer avec aisance à l’inté-
rieur du pays et au-delà de nos 
frontières ».
Pour que le Bcbtp soit plus per-
formant, il sied de finaliser ce 
projet pour lui assurer la péren-

nité. « Il est dommage d’avoir 
un laboratoire national avec 
des équipements de la valeur 
dont il dispose et qu’il ne soit 
pas exploité dans toutes ses 
capacités. Tous les ans, la Ré-
publique du Congo fait des 
travaux d’entretien, de créa-
tion des routes. Notre but est 
de pouvoir être capable de 
sécuriser un volume d’activi-

tés et assurer le rôle que doit 
remplir normalement un labo-
ratoire national d’essai. Si un 
gouvernement dispose d’une 
entité dotée des équipements 
qui lui permettent de faire des 
contrôles, il n’y a pas de raison 
que les contrôles ne soient pas 
effectués par un laboratoire 
national. Le but c’est d’assurer 
la qualité des travaux », a fait 

savoir Pascal Tourret.
Et de poursuivre : « les travaux 
sont des investissements consé-
quents pour un Etat. Il faut s’as-
surer que ces travaux soient 
bien réalisés et que l’argent dé-
pensé par l’Etat congolais et les 
bailleurs de fonds soit utilisé 
au maximum pour assurer la 
pérennité de ces ouvrages. Ce 
qu’on attend du gouvernement 
congolais, c’est juste qu’il nous 
précise notre feuille de route, 
sécurise cette feuille de route 
après tout ce qui est formation, 
équipements, nous avons la 
maîtrise... ».
« Ces dernières années, le 
Bcbtp n’était pas maître du 
volume d’activités qui norma-
lement aurait pu lui permettre 
d’assurer le renouvellement 
des équipements et de former 
des gens. A l’heure actuelle, on 
a un organisme qui ne peut 
pas remplir la tâche comme il 
devrait le faire », a-t-il dit.
Après le ministère de l’Equipe-
ment et de l’Entretien routier, 
la même délégation a eu une 
séance de travail avec le ministre 
de l’Economie, de l’Industrie et 
du Portefeuille public, Gilbert 
Ondongo.

 Josiane Mambou Loukoula

TRAVAUX PUBLICS

Le Bcbtp s’allie à Nextroad
Le ministre de l’Equipement et de l’Entretien routier, Emile Ouosso, a eu le 15 février à Brazzaville une séance de travail avec 
une délégation du groupe français Nextroad qui a pour mission de restructurer le Bureau de contrôle du bâtiment et des 
travaux publics (Bcbtp).  

Une vue des participants à la séance de travail /Adiac
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La ministre des Affaires so-
ciales et de l’Action humani-
taire, Antoinette Dinga-Dzon-
do, a lancé, le 15 février à 
Impfondo, la certification des 
ménages devant bénéficier 
de l’allocation d’urgence. Sur 
les 4372 ménages, 1678 sont 
en détresse sociale et seront 
prioritaires lors du paiement 
; 503 ménages vulnérables et 
pauvres ; 392 ne répondent 
pas au critère. « Il faut bien 
le ciblage de sorte que 
l’argent parvienne aux mé-
nages qui sont réellement 
dans le besoin », a indiqué 
la ministre, s’adressant aux 
membres du comité pluri-ac-
teurs de certification qui ont 
la responsabilité d’établir les 
listes définitives de ceux qui 
passeront au guichet pour 
percevoir les 50 000CFA.
Pour sa part, le coordonna-

teur du projet Lisungi, Alfred 
Constant Kiakouama, a souli-
gné d’entrée de jeu qu’il y a 
des écarts entre les dossiers 
des ménages reçus (5869) 
et ceux enquêtés (4372). « 
Il y a des ménages qui se 
sont émiettés c’est-à-dire les 
membres des mêmes mé-
nages qui se subdivisaient 
pour en constituer plu-
sieurs dans l’espoir de rece-
voir un peu plus de fonds. 
Nous avons fini par les re-
constituer », a-t-il expliqué.
La ministre des Affaires so-
ciales et de l’Action huma-
nitaire a, par ailleurs, appelé 
les futurs bénéficiaires à la 
vigilance pour ne pas tomber 
dans le piège des arnaqueurs 
qui harcèlent certains ci-
toyens, en les appellant ou en 
leur envoyant des Sms à pro-
pos de cette allocation de so-

lidarité Covid-19 que le gou-
vernement a mise en faveur 
des ménages vulnérables. 
Les arnaqueurs promettent 
des facilités de tout genre 
pour accéder à cette alloca-
tion moyennant des sommes 
d’argent.
Un avertissement a aussi été 
donné à propos des agents 
de paiement véreux qui sou-
tirent tantôt 5 000FCFA, 
tantôt 10 000FCFA sur le 
montant alloué auxdits bé-
néficiaires. L’escroquerie 
dans ces deux volets ont été 
constatés à Brazzaville, à 
Pointe-Noire, au Niari et ail-
leurs. Visiblement, à Impfon-
do personne n’a reçu un mes-
sage ou un appel de la part 
des arnaqueurs. Peut-être 
parce que l’opération n’était 
pas encore lancée.

Rominique Makaya

ALLOCATION D’URGENCE

4372 ménages vulnérables d’Impfondo 
soumis à la certification 
Des familles vulnérables et pauvres du chef-lieu du département de la 
Likouala doivent attendre le verdict de l’opération d’authentification de 
leur éligibilité avant de percevoir l’allocation d’urgence Covid-19.  

Des vulnérables en cours de certification à Impfondo 

Les causeries des Congolais dans les bus, les bars, au travail, les 
veillées mortuaires ou même sur les lieux de cultes religieux 
tournent, la plupart de temps, autour de la problématique du dé-

veloppement du pays. Une bonne attitude, certainement, pour des gens 
qui ont à cœur les problèmes auquel est confronté leur pays.

Les propos qu’ils tiennent ont surtout tendance à comparer la situation 
congolaise à celle des pays occidentaux. Ailleurs, disent-ils, les pays sont 
mieux organisés et bien gérés par rapport au nôtre. Et c’est le maître mot.

Que les Congolais trouvent le temps de s’inquiéter du développement de 
leur pays est une chose encourageante en soi. Sauf qu’ils oublient, bien 
souvent, de comparer leurs comportements respectifs, en tant que citoyen 
congolais, à ceux des citoyens occidentaux, vis-à-vis de la chose publique. 
Et c’est là où se situe le problème.

En occident, le citoyen respecte et protège la chose publique, en la consi-
dérant comme son bien personnel. On y retrouve encore des infrastruc-
tures millénaires devenues aujourd’hui des sites touristiques et auxquelles 
s’ajoutent de nouvelles. En occident, nul ne peut oser détruire volontaire-
ment une bâtisse, même pas au nom d’une contradiction idéologique, ou à 
cause d’une déception électorale.

En fait, le bien public, donc le bien commun est sacré. Que voit-on ici ?

Au Congo, en effet, le constat est tel que bon nombre de concitoyens n’ont 
aucun respect des conventions et des lois qui régissent la collectivité dans 
laquelle ils vivent. Dans la quasi-totalité des secteurs, le phénomène est per-
ceptible. Les actes d’incivisme au quotidien sont légion et le fait est devenu 
d’une banalité déconcertante.

Il nous arrive parfois d’admirer l’éclairage des villes d’autres pays. Mais au 
Congo, à tort ou à raison, les autorités gouvernementales ou municipales 
sont tenues pour seules responsables de l’obscurité des villes et localités. 
Les chauffeurs qui dérèglent le système d’éclairage public en cassant les 
lampadaires en longueur de journée sont, évidemment, innocents. Non, ils 
n’ont aucune responsabilité. Tout comme ceux qui ont eu la mauvaise idée 
de voler les batteries et les plaques solaires alimentant les lampadaires sur 
le trajet reliant Moukondo à Nkombo, à Brazzaville. Hier bien éclairée, cette 
voie baigne aujourd’hui dans une obscurité ambiante due à l’incivisme.

Pourtant les comparaisons de nos brillants causeurs occultent, volontaire-
ment, cet aspect de chose. Ils se limitent à constater la beauté des rues, des 
routes ou des bâtisses de tel ou tel autre pays, oubliant que celles de chez 
nous avaient été aussi construites et détruites par l’excès d’incivisme.

Le développement est en soi un processus cumulatif. A l’évidence, la re-
construction ou la réhabilitation, notamment des infrastructures détruites 
du fait de l’incivisme fait reculer. C’est plutôt l’addition et la bonne conser-
vation des acquis qui permettent de mieux mesurer l’évolution d’un pays. 
C’est dire combien le civisme est contributif de la pérennité des acquis du 
développement.

Au lieu de comparer, soyons plutôt des citoyens civiques, respectueux du 
bien public, pour que les premiers pas de notre pays vers le développement 
soient perceptibles maintenant. Car, incivisme et développement ne riment 
pas.

Alors, ensemble, disons désormais dans nos diverses causeries que « inci-
visme et développement ne font pas bon ménage ».

Valentin Oko

TRIBUNE

Incivisme, facteur  
du sous-développement
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Le don était composé des livres de plusieurs thématiques. Ces ou-
vrages, qui permettront aux élèves de bien appréhender les cours dis-
pensés, ont été reçus par le sous-préfet de Kibangou, Serge Benjamin  
Mackoundy. Avant de les remettre, à son tour, au représentant des ensei-
gnants, le sous-préfet a demandé aux bénéficiaires d’en  faire bon usage.  
Les élèves ont promis de s’appliquer  davantage dans le travail. « L’an-
née 2021 a bien commencé pour notre localité, parce que les plus 
hautes autorités du pays sont venues nous rendre visite. C’est un 
message de considération à notre égard, mais aussi un défi pour nous 
élèves. Nous devrons beaucoup travailler à l’école pour qu’un jour  
nous puissions réaliser les mêmes choses et assurer le relai », a indi-
qué Moussavou Clèche, l’un des  élèves  du CEG de Kibangou.
Notons que cette donation constitue également une véritable bouf-
fée d’oxygène pour les parents d’élèves qui déboursent beaucoup 
d’argent dans l’achat des fournitures scolaires et les frais d’écolage 
de leurs enfants. 

Rude Ngoma

Le sous-préfet de Kibangou reçoit l’échantillon des livres des mains de Lydie Pongault/Adiac 

EDUCATION

Des manuels scolaires pour 
les écoles de Kibangou
A la faveur d’une mission de travail organisée du 9 au 11 février dernier 
dans le district de Kibangou, une délégation de la présidence de la 
République, conduite par Lydie Pongault, la conseillère du chef de 
l’Etat, cheffe du département de la culture, des arts et du tourisme, a 
renforcé en manuels scolaires les bibliothèques des écoles primaires 
et collèges d’enseignement général (CEG) de Kibangou.  

L’entretien des voiries urbaines de Brazzaville par la société Averda 
semble connaître une décroissance de plus en plus remarquable ces 
dernières années.

Un jour de décembre 2020, le soleil 
est au zénith. Il est 13h à Brazzaville. 
Nous arpentons le tronçon Moukon-
do-Mazala, dans le quatrième arron-
dissement de Brazzaville, la tempé-
rature avoisine les 32 degrés Celsius 
et l’embouteillage a pris ses quartiers. 
À cela vient s’ajouter une odeur pes-
tilentielle que les véhicules chargés 
du ramassage des ordures d’Averda 
laissent échapper, en raison de la col-
lecte qui se fait en plein après-midi, 
heure de pointe.
Autre constat, le vendredi 12 février 
comme bien d’autres jours mainte-
nant, les habitants se réveillent le nez 
dans les poubelles. Sur les avenues 
et les grandes artères de Brazzaville, 
les immondices jonchent les voies 
publiques pendant des jours. Les 
poubelles vomissent des déchets dé-
posés la veille. L’odeur nauséabonde 
de détritus envahit les rues.
Cette tendance tardive de ramas-
sage d’ordures se fait de plus en plus 
remarquée ces derniers temps et 
amplifie les problèmes déjà existant 
comme :

Le rétrécissement  

des chaussées

Les bacs pleins à craquer et les rési-
dus étalés sur la chaussée s’ajoutent 
au lot des problèmes qui accrois-
sent les embouteillages dans la ville 

de Brazzaville. En effet, les ordures 
occupent une partie de la chaussée 
lorsqu’elles débordent des bacs. Ceux 
qui sont placés à proximité des arrêts 
de bus rétrécissent ainsi la chaus-
sée, obligeant les conducteurs à dé-
vier tant soit peu leur trajectoire. Et 
lorsque la voie est étroite, comme par 
exemple sur l’avenue de la Tsiemé, 
vers le marché Texaco, la circulation 
qui habituellement n’est pas fluide 
devient encore plus encombrante.

Bouchage des caniveaux

Brazzaville est particulièrement 
vulnérable en saison des pluies. En 
raison d’infrastructures d’assainis-
sement sous-dimensionnées. Les 
infrastructures de drainage pluvial 
présentent des faiblesses qui rendent 
la ville vulnérable aux inondations. A 
cet effet, lorsque le ramassage des 
poubelles n’est pas régulier les rési-
dus disproportionnés qui remplissent 
les bacs d’Averda sont drainés par 
les eaux de pluies bouchant ainsi les 
caniveaux. Conséquence, les eaux 
stagnent et accroissent le risque d’ap-
parition des épidémies.

Problème de santé publique

Les revendications des habitants 
portent souvent sur les odeurs nau-
séabondes, le risque d’un impact sa-
nitaire et de pollution.

Les bacs bleus de la société conte-
nant ces ordures sont placés pour 
certains devant des endroits très 
fréquentés tels que les arrêts de bus, 
les débits de boissons ou encore les 
marchés à ciel ouvert. D’une façon 
générale, les décharges qui viennent 
des déchets ménagers contiennent 
beaucoup de matières organiques et 
beaucoup d’eau. Si le liquide résiduel 
qui provient du passage de l’eau à tra-
vers les déchets est insuffisamment 
traité, un réel risque pour la santé est 
inévitable.
Nous sommes sans ignorés que ce 
manque d’entretien, en cette période 
pluvieuse et à l’heure de la Covid-19, 
accroit le risque d’apparition d’autres 
épidémies. Les règles d’hygiènes 
dont l’assainissement des voiries 
urbaines et le ramassage d’ordures 

doivent donc être de mise.
Si les ordures s’accumulent dans 
les rues c’est aussi parce que les ci-
toyens les déposent anarchiquement. 
Entre manque de civisme et perte de 
confiance dans l’Etat, son rôle reste 
à encadrer.
Deux phénomènes contradictoires 
apparaissent. A la fois, les gens 
veulent se débarrasser le plus vite 
possible de leurs poubelles, quitte 
à les jeter n’importe où et en même 
temps, beaucoup d’habitants ne sup-
portent pas de voir ces poubelles éta-
lées sur la chaussée. Le ras-le-bol des 
poubelles s’illustre donc dans un rejet 
total des déchets.
Le rapport du citoyen à ses déchets 
est aussi lié à la perception qu’il a de 
l’Etat et de son pouvoir. Entre la com-
munication et l’installation matérielle 

d’outils, imposer le respect de la voie 
publique et de l’environnement est 
capital.
Si une police municipale formée spé-
cifiquement pour la question de l’en-
vironnement doit voir le pour enrayer 
le phénomène des ordures dans l’es-
pace public, il semble nécessaire 
qu’elle travaille avec les associations 
de protection de l’environnement qui 
œuvrent sur le terrain.
Le système de collecte des déchets 
est un système complexe, qui fait 
intervenir de nombreux acteurs tant 
publics que privés. Même si, la res-
ponsabilité de la propreté semble 
se déplacer des municipalités vers 
l’Etat, ce dernier reste un acteur plus 
à même de coordonner les actions de 
chacun.

Durly Emilia Gankama

ASSAINISSEMENT 

À l’heure de Covid-19, Averda se relâche 

Les poubelles le long de l’avenue de la Tsiémé /DR
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« Dans un contexte com-
plexe lié à la crise de la 
Covid-19, l’ambassade de 
France et la délégation 
de l’Union européenne 
au Congo félicitent les 
équipes du ministère 
congolais de la Santé, les 
acteurs communautaires 
et les représentants de la 
société civile du comité 
de coordination nationale 
des projets financés par le 
FM-STP (CCN) ainsi que 
le secrétariat du Fonds 
mondial pour la réussite 
de ce long processus. La 
soumission des demandes 
de financement a, en ef-
fet, abouti dans les délais 
impartis à la signature 
de ces subventions pour 
la période 2021-2023. A 
travers nos missions di-
plomatiques au Congo, la 
France et l’UE, principaux 
contributeurs de ce Fonds 
mondial se félicitent de 
cette contribution », ont 

déclaré les représentants de 
l’ambassade de France et de 
l’UE au Congo.  
Spécifiant le processus de ges-
tion de ces fonds, l’ambassade 
de France et la délégation de 
l’UE au Congo ont précisé que 
le Programme des Nations 
unies pour le développement 
(PNUD) et l’ONG humani-
taire Catholic Relief Services 
(CRS) ont été sélectionnés par 
le secrétariat du Fonds mon-

dial pour être les principaux 
récipiendaires de ces finance-
ments.
Selon les donateurs, cet ap-
pui substantiel permettra de 
poursuivre efficacement le 
soutien à la lutte contre le 

VIH/sida, la tuberculose et le 
paludisme au Congo. Ceci, 
en étroite collaboration avec 
les programmes du minis-
tère de la Santé et les orga-
nisations communautaires 
impliquées.  
« L’ambassade de France 
et la délégation de l’UE se 
réjouissent du haut ni-
veau de ces financements 
au bénéfice direct de la po-
pulation congolaise », ont-

ils ajouté, tout en rappelant 
que le Fonds mondial a aussi 
contribué, pour un montant 
de plus de deux milliards de 
FCFA à la riposte nationale 
contre l’épidémie de Co-
vid-19 au Congo. 

Par ailleurs, la somme de 
trente-sept milliards de 
FCFA est issue de la sixième 
conférence de reconsti-
tution des ressources du 
Fonds mondial qui s’est te-
nue en octobre 2019 à Lyon, 
sous le leadership du pré-
sident français, Emmanuel 
Macron. Une conférence 
au cours de laquelle, envi-
ron onze milliards d’euros 
ont été collectés. Ce qui re-

présente le montant le plus 
important jamais levé pour 
une organisation multila-
térale de la santé et consti-
tue un exemple palpable 
démontrant que les contri-
butions de la Commission 

européenne et des Etats 
membres de l’UE ont aug-
menté d’environ 20 %, re-
présentant ainsi près de la 
moitié du financement total 
du Fonds mondial pour la 
période 2021-2023, soit cinq 
milliards d’euros. 
« Ces soutiens combinés de 
la commission européenne 
et des Etats membres de 
l’UE illustrent la capacité de 
l’équipe Europe à apporter 
des réponses à des problé-
matiques complexes qui, de 
plus en plus, exigent une 
action collective, rapide et 
décisive », ont-ils encore 
souligné avant de conclure 
que la France est associée 
à cette réussite à travers la 
mise à disposition par ex-
pertise France d’une équipe 
de huit experts nationaux et 
internationaux qui ont sou-
tenu les parties prenantes 
congolaises tout au long de 
ce processus. 

Rock Ngassakys

LUTTE CONTRE LE VIH/SIDA, LA TUBERCULOSE ET LE PALUDISME

Le Congo obtient une subvention d’environ 37 milliards de FCFA
Dans le cadre de la lutte contre le VIH/sida, la tuberculose et le paludisme, l’Union européenne ( UE ) et la France à travers le 
Fonds mondial de lutte contre le VIH/sida, la tuberculose et le paludisme, viennent d’octroyer à l’Etat congolais, une somme 
de trente-sept milliards de FCFA. L’annonce a été faite le 11 février.  

« Ces soutiens combinés de la commission européenne et 

des Etats membres de l’UE illustrent la capacité de l’équipe 

Europe à apporter des réponses à des problématiques 

complexes qui, de plus en plus, exigent une action 

collective, rapide et décisive »,

Lancée le 28 janvier dernier, la campagne nationale de vac-
cination sera gratuite pour l’ensemble des habitants avec 
comme objectif d’immuniser 80% de la population, de réduire 
puis éliminer les cas de contamination et de décès dus à l’épi-
démie et de contenir la propagation du virus.
Priorité a été accordée aux personnels de première ligne, en 
l’occurrence, les autorités publiques, les forces armées, les 
professionnels de la santé de 40 ans et plus, les enseignants 
de 45 ans et plus et les personnes âgées à partir de 75 ans, 
vulnérables au virus, et ce, avant de l’élargir au reste de la 
population.
Le Maroc envisage de vacciner 30 millions de personnes dans 
les trois à cinq mois à venir, a précisé vendredi le ministre de 
la Santé, Khalid Aït Taleb.
Le pays a enregistré vendredi 496 nouvelles infections pour 
un total de 477.656 cas, dont 8.450 décès (+10) et 457.956 
guérisons (+631).

Les services sécuritaires de Saïdia dans 
l’est du Maroc, ont arrêté samedi huit 
personnes, dont un mineur de 17 ans, 
pour leurs liens présumés avec un ré-
seau de trafic international de drogue 
et de psychotropes, a annoncé la Di-
rection générale de la sûreté nationale 
(DGSN).
L’opération a permis d’intercepter un 
véhicule utilitaire portant de fausses 

plaques d’immatriculation et à bord 
duquel se trouvaient 120 paquets de 
résine de cannabis d’un poids total de 
quatre tonnes et 55 kilos, a-t-elle préci-
sé dans un communiqué.
Les mis en cause majeurs ont été placés 
en garde à vue, tandis que le mineur a 
été placé sous contrôle, à la disposition 
de l’enquête menée sous la supervision 
du parquet compétent, selon la DGSN.

Sur terre ou en mer, les saisies de 
drogue se sont multipliées au Maroc 
ces derniers mois dans un contexte 
marqué par l’état d’urgence sanitaire 
décrété dans le pays depuis le 20 mars 
2020 et prolongé jusqu’au 10 mars pro-
chain. En 2020, plus de 217 tonnes de 
résine de cannabis ont ainsi été sai-
sies, selon le dernier bilan fourni par la 
DGSN. 

Abdel Hamid Dbeibah, le nouveau 
Premier ministre libyen, a confirmé 
samedi qu’il avait commencé à tra-
vailler à la formation d’un nouveau 
gouvernement d’union nationale.
«Nous travaillons toujours dur 
pour former» ce gouvernement 
d’union nationale et «nous avons 

en effet commencé le processus 
d’évaluation de tous les candi-
dats et des CV que nous avons 
reçus», a-t-il tweeté.
«Nos standards sont l’efficacité, 
en tenant compte de la diversité 
et d’une large participation», a 
précisé M. Dbeibah.

Réunis à Genève, les membres du 
Forum de dialogue politique libyen 
(LPDF) ont récemment voté pour 
un nouveau chef de gouvernement 
et un nouveau conseil présidentiel 
composé de trois membres, ce qui a 
été salué par toutes les parties dans 
le pays. 

Xinhua

COVID-19

Le  Maroc franchit le cap  
du million de vaccinations   
Un total de 1.112.103 personnes ont reçu 
leur première dose de vaccin contre le 
nouveau coronavirus en date de vendredi 
18h, a annoncé le ministère de la Santé 
dans son bulletin quotidien.

MAROC

Saisie de plus de quatre tonnes de résine de cannabis 

LIBYE

Le nouveau PM a amorcé la formation d’un gouvernement 
d’union nationale
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Sa majesté Ovenga 1er du Gabon a visité le 13 
février 2021 le Musée Galerie du Bassin du Congo, 
après son séjour à Pointe-Noire où il a pris part aux 
obsèques du roi Moe Makosso IV.

Acquisition du matériel destiné aux 
clusters chargés de l’accompagnement 
et de la formation des entrepreneurs du 
secteur du maïs, de l’agroalimentaire, 

du bois et de sa transformation

DEVCO/BZV/2020/EA-OP/0045 

Le Gouvernement de la République du Congo représenté par 
l’Ordonnateur national du FED, Ministère du Plan, de la Sta-
tistique et de l’Intégration régionale, des Transports, de l’Avia-
tion Civile et de la Marine Marchande, envisage d’attribuer un 
marché pour la fourniture et la mise en service de matériel 
destiné à des clusters du secteur du maïs, de l’agroalimen-
taire, du bois et de sa transformation, dans différentes locali-
tés au Congo financé par le 11e FED. 

Le dossier d’appel d’offres peut être obtenu sur le lien suivant 
du site internet TED eTendering :
https://etendering.ted.europa.eu/cft/cft-display.html?cftId=7680

Il peut également être demandé à l’adresse email suivante :
DELEGATION-CONGO-BRAZZAVILLE-TENDERS-DEVCO@
eeas.europa.eu 

La date limite de soumission des offres est fixée au plus tard 
le 05/03/2021 à 12H00 (heure de Brazzaville). 
Les éventuelles informations complémentaires ou éclaircis-
sements/questions seront publiés sur le site internet TED 
eTendering sur le lien ci-dessus. 

ARRÊT SUR IMAGE

Le sommet qui réunit les cinq pays 
de la bande sahélo-saharienne (Mali, 
Niger, Mauritanie, Burkina Faso et 
Tchad) et la France, les 15 et 16 fé-
vrier, sera l’occasion de « réajuster » 
le dispositif de l’opération Barkhane, 
présente au Sahel, notamment pour 
« combattre le terrorisme ». Mais la 
décision pourrait être retardée pour 
« consulter les partenaires sahé-
liens et européens ». En raison des 
contraintes sanitaires, ni Emma-
nuel Macron, ni Jean-Yves Le Drian, 
ministre des Affaires étrangères, 
ni Florence Parly, ministre des Ar-
mées ne se rendront physiquement 
à Ndjamena. Le président français 
«se concertera en visioconférence 
avec ses homologues africains 
(Tchad, Mali, Burkina Faso, Ni-
ger, Mauritanie) qu’il a déjà tous 
reçus ces derniers mois à Paris », 
a indiqué l’Élysée.
Aucune conférence de presse n’est 
prévue par l’Elysée. On explique 
qu’un « réajustement» serait annon-
cé à N’Djamena. « La réflexion est 
en cours sur ce réajustement, ce 
n’est pas une réflexion solitaire, 
mais en lien avec les partenaires 
de la coalition », souligne un 
conseiller d’Emmanuel Macron. Pa-
ris va aussi évoquer sur « un degré 
d’investissement » supplémentaire 
des cinq pays et pourrait patienter 

quelques semaines, « dans un sou-
ci de consultation préalable avec 
les partenaires sahéliens et euro-
péens », pour annoncer sa décision 
finale. Un an après le sommet de 
Pau, convoqué par le président fran-
çais pour mettre la pression sur les 
autorités des cinq pays concernés, 
celui de N’Djamena doit permettre 
de franchir un nouveau cap dans 
la région. « Après le sursaut mili-
taire, (depuis le sommet de Pau), 
ce nouveau sommet doit être celui 
du sursaut politique, diploma-
tique et de développement », avait 
déclaré récemment Florence Parly, 
lors du débat au Sénat sur l’avenir 
de l’opération Barkhane.

JYLD : « Convertir les progrès 

militaires en succès politiques »

Jean-Yves Le Drian a affirmé que la 
résolution de cette crise « sera obli-
gatoirement politique […] La clé du 
succès, c’est la mise en œuvre d’une 
approche globale et intégrée de la 
crise », a-t-il expliqué, rappelant les 
quatre piliers prioritaires, tels que 

définis par les pays du G5 Sahel : 
« La lutte contre le terrorisme, le 
renforcement des capacités des 
forces armées sahéliennes, la re-
conquête par les Etats de leur 
propre territoire et le développe-
ment ». En ce qui concerne ces 
deux derniers piliers qui relèvent 
plus particulièrement de son mi-
nistère, Jean-Yves Le Drian s’est 
félicité « des résultats », citant « 
la scolarisation de plus de 200 
000 jeunes nigériens, la réhabili-
tation de plus de 1800 classes au 
Mali […] se battre pour l’éduca-
tion, c’est aussi se battre contre 
l’obscurantisme, c’est aussi une 
manière de se battre contre le ter-
rorisme », a-t-il appuyé.
Concernant le prochain sommet du 
G5 Sahel à N’Djamena, au Tchad, 

« il doit être celui du sursaut di-
plomatique, politique et du dé-
veloppement, afin de consolider 
les résultats des derniers mois », 
a appelé de ses vœux Jean-Yves Le 
Drian. Il a, par ailleurs, souligné la 
nécessité de « renforcer la coordi-

nation entre les pays du G5 Sahel 
et les riverains du Golfe de Gui-
née, afin d’enrayer l’extension de 
la menace terroriste vers leurs ter-
ritoires ». Il a aussi suggéré une plus 
forte coopération avec l’Algérie et le 
Maroc, ainsi que la prise en compte 
de la question libyenne.
Sur l’aspect politique, Jean-Yves Le 
Drian a ainsi souligné son attache-
ment aux accords d’Alger de 2015 
sur la paix au Mali. « Le sommet 
de Ndjamena doit être celui du 
sursaut diplomatique », a marte-
lé ce dernier. « Notre enjeu est de 
réussir à transformer les gains 
et les victoires tactiques en pro-
grès politiques et sociaux […]. 
Ce sera tout l’objet du sommet de 
N’Djamena », a également insisté 
Florence Parly. En tout cas, pour 

le président de la commission des 
affaires étrangères et de la défense 
du Sénat, Christian Cambon « le dé-
nouement de cette crise ne sera 
certainement pas militaire ». 

Bilan de l’opération Barkhane

Depuis le déclenchement en 2013, 
de l’opération « serval » pour lutter 
contre le terrorisme au Mali et au 
Sahel, 55 soldats français ont été 
tués. Lui a succédé « Barkhane », 
un an plus tard. Depuis la situation 
s’ensable et la France n’a pas réussi 
à trouver une voie de sortie à cette 
opération qui mobilise au total 5100 
soldats. Début janvier, 2 militaires 
français ont encore été tués. Pour 
les sénateurs, le sommet qui doit ré-
unir les pays du G5 Sahel doit faire 
le point sur la situation sécuritaire 
dans la sous-région, avec à l’horizon 
un possible redimensionnement de 
Barkhane. En janvier 2020, à l’issue 
du G5 Sahel à Pau, le chef de l’Etat, 
Emmanuel Macron, avait annoncé un 
changement de stratégie en cours. Il 
s’agit de concentrer les actions sur « 
la zone « des trois frontières » entre 
le Mali, le Burkina Faso et le Niger. « 
Nous changeons de méthode […] 
en concentrant nos efforts sur cette 
zone », avait expliqué le président de 
la République. Loin d’un retrait, Em-
manuel Macron avait, par ailleurs, en-
voyé 600 militaires supplémentaires. 
Selon certains sondages, l’opinion 
publique française est de plus en plus 
hostile à cette intervention militaire, 
dont le coût annuel est d’envrion 1 
milliard d’euros. 

Noël Ndong

SOMMET DU G5 SAHEL AU TCHAD

L’avenir de l’opération Barkhane en question
Les cinq pays de la bande sahélo-saharienne et la France se réunissent, les 15 et 16 février, à N’Djamena pour « réajuster » le 
dispostif de l’opération Barkhane. En raison de la crise sanitaire, le président français, Emmanuel Macron, et ses ministres de 
tutelle n’y seront pas physiquement. Des annonces sont attendues.  

«Le dénouement de cette crise ne sera 

certainement pas militaire » 
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IMMOBILIER

 
Agence immobilière
 Christ Roi 
Pour tout vos besoins :
Location des maisons, boutiques, 
cave, villa, appartement etc.
Contacté moi au : 04 449 46 76  
06883 45 93

Agence immobilière 
Santos
Maisons, bureau, villas appartement 
meuble et non meubles
Tel : 06587 81 39

Asia immo
Studio moderne avec baignoire à 
louer
Bâche à eau + Suppresseur
Montant : 50000
Garantie : 2 mois
+les frais de l’agence
Quartier centre ville 
Secteur : Olympique Palace
Tel : 06 536 80 84
05 554 44 88

Venus-SCI
-Villa (4chambre salon, cuisine, 
jardin, et studio) à louer au centre 
ville de Brazzaville : 2500 000
- Appartement meublé et non meublé 
à la résidence des flamboyants ( 3 
chambre, cuisine, salle à manger) : 
600 000, 400 000
-Bureau à louer à poto-poto en face 
du stade éboué : 300 000frs charge 
comprises
-bureau à louer en face l’OCI : 250 
000
Tel : 06 653 63 60

LOCATION ET VENTE  
DE VEHICULE
 

Karagnara Service
 Location- vente des voitures 
06 461 56 56

Auto Top-Congo
Location et vente des véhicules etc.
Tel : 06 645 00 00

SERVICE TRAITEUR
 
DODO Service 
Service traiteur et protocoles : 
mariage, mariage coutumier, anni-
versaire, retrait de deuil

Contact : 066680644 053046399

Gamos Traiteur
Services traiteur vous accompagne 
pour tous vos événements impor-
tants
Tel : 06 550 90 17

MAINTENANCE

 Andzouana Service

Pour la réparation de vos appareils 
électroniques 
Contacté moi au 06 624 92 93

Maitre Sam Service
Pour vos problèmes du froid 
Congélateur, climatiseur, tous 
appareils frigorifiques et votre 
installation 
Au Tel : 06668 91 46-057447669    

ANIMAUX
 
Chiots de race

Hassan
Tel : 06 956 40 11
-Berger, caniche
-griffon, Malino
-labrador, pit-bull.
Tel : 04 405 82 35

Richard 
Tel : 06 480 56 89

BRICOLAGE

Plomberie
 

Tout dépannage
Tel : 06 874 27

Maçonnerie
Tous travaux de maçonnerie
Gros œuvres 
Tel : 06 822 84 41

Construction maison individuelle
Tel : 06 685 74 28

Climatisation
Entretien et installation
Tel : 06 488 78 07

COUTURIER
  
Confection sans mesure(Dames)
Tel : 06 461 46 22

Parfait couture(Dame)
Pour tous vos modèles en pagne et 
autres 
Tel : 06 692 94 11

Niguel couture Mixte

Tel : 06 906 07 35

Aides à domicile
 Ménagère à mi-temps (lundi à 
vendredi) ou week-end
Tel : 06 670 13 66

ASSOCIATION
 
Femme capable
Besoin d’aide pour orphelins, les 
démunis, ‘entraide, etc. Association 
femme capable qui à pour devise 
Amour, Solidarité, Paix.  
Tel : 069171184

Association Famille Solide qui a 
pour devise Amour, Solidarité, 
Secours. Convie toutes personnes 
intéressées de nous contacté au : 

069554619
066288668, 068899056

DIVERS

OMBAMBI Fils service 
(generaliste en menusierie)
Pour toute fabrication des meubles et 

le model de votre choix.
Tel 06 970 46 01

Alubuc baie vitrée
Pour tous vos traveaux de la baie 
vitrée, fabrication des portes, 
fenetres, living, garde robe, rampe 
escalier, placard de la cuisine, cloison 
de bureau.
Contact : 06 670 63 23
05 643 56 91

ETAC –Construction  Miroiterie 
Alluminium
Fabrication des portes et fenetres en 
baie vitré
Tel : 06 934 84 20 05 654 90 71

BEAUTE COIFFURE
 
Islone coiffure
Pour toutes vos coiffures et tresses, 
soins de visage esthetique et autres 
islone coiffure est à votre disponibi-
lité, meme à domicile pour satisfaire 

sa clientelle.
Tel :06 446 62 25
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Transferts : Emmerson Il-
loy-Ayyet signe en Russie
Emmerson Illoy-Ayyet s’est en-
gagé le 3 février en faveur du 
FK Ska-Energiya Khabarovsk, 
actuel 7e de deuxième division 
russe  
Près d’un an après son dernier 
match officiel, en deuxième di-
vision russe, déjà, mais sous le 
maillot du Torpedo Armavir, Il-
loy-Ayyet a retrouvé un club : le 
grand défenseur central (1m95) 
s’est engagé pour 18 mois avec 
le FK Ska-Energiya Khabarovsk.
L’international congolais, né 
en Ukraine, a été mis à l’essai 
en janvier et a disputé six ren-
contres amicales avec la forma-
tion russe. Rappelons qu’en rai-
son de l’hiver rigoureux, la trêve 
hivernale est longue en Russie 
et que les clubs effectuent des 
stages de préparation à l’étran-
ger.
Pour le cas du FK Ska-Energiya, 
cela se passe en Turquie et le bi-
lan est finalement de 3 victoires, 
2 nuls et 2 défaites. L’internatio-
nal congolais, poussé dehors par 
les Danois de Vejle, a convaincu 
son nouveau staff.
Et devrait faire ses débuts la 
semaine prochaine en 16e de 
finale de Coupe de Russie face 
à un gros morceaux : le CSKA 
Moscou. Puis retrouver la com-
pétition domestique, la 1.D, qui 
est le deuxième échelon na-
tional. Les suiveurs du Congo 
peuvent d’ailleurs déjà cocher 
une date : le 20 mars et le duel 
face au Veles Moscou d’Erving 
Botaka-Yobama.
Rappelons que natif d’Odessa, 
en Ukraine, a connu une longue 
traversée du désert depuis sa 
signature à Vejle au Danemark 
en juillet 2018. Peu usité (14 
matches, 1 but), il a ensuite été 
prêté à Hong-Kong entre juillet 
2019 et début janvier 2020.
Quelques semaines après son 

arrivée au Torpedo Armavir, la 
saison était brusquement stop-
pée en raison de la pandémie de 
Covid, alors qu’il n’avait joué que 
2 matches de 1.D.
Espérons que ce joueur au profil 
atypique parvienne vraiment à 
se relancer. Cela apporterait une 
option supplémentaire au staff 
des Diables rouges.
Ligue 2, 25e journée
Le duel entre Ibara et Mayembo 
a doublement penché en faveur 
du Normand : « Féfé » Fernand 
Mayembo, impérial dans les airs 
et en grands progrès dans son 
placement, à l’image de ce tir 
de Grange sauvé sur sa ligne à la 
34e, est devenu le patron de la 
défense havraise. Et ce n’est pas 
un hasard si le HAC n’a encaissé 
que deux buts lors des six der-
nières rencontres.
A l’inverse, Prince Ibara a laissé 
les supporteurs castelroussins 
sur leur faim : peu d’appels, des 
situations mal exploitées aux 
25e, 55e et 71e, et des fautes 
commises. Remplacé à la 73e, il 
paye probablement sa condition 
physique (Covid-19, temps de 
jeu insuffisant en club…).
Notons également l’entrée en 
jeu de Nolan Mbemba à la 54e : 
deux tirs aux 61e et 62e à mettre 
à son crédit.
Finalement, les Normands l’ont 
emporté 1-0 face à Châteauroux.
Dylan Saint-Louis était finale-
ment remplaçant lors du succès 
de Troyes sur Rodez (2-1). En-
tré à la 68e, alors que la messe 
était dite.
Deuxième titularisation de rang, 
sur la droite de la défense à 
trois, pour Alexis Beka Beka. 
Scrupuleux dans les duels et 
intéressant dans ses relances, le 
jeune milieu de terrain a livré un 
match de bonne facture, partici-
pant à la victoire de Caen face à 
Niort (1-0).
Dans les rangs adverses, Bryan 

Passi était titulaire et a tenu son 
poste d’axial droit.
Dunkerque chute à domicile 
face à Nancy (1-2). Sans Ran-
di Goteni, resté sur le banc, ni 
Bassouamina (blessé) et Bondo 
(non retenu).
Sans Morgan Poaty (ischios), 
Guingamp prend un point à 
Auxerre (1-1).
Au classement, Troyes reste 
en tête avec 51 points et 6 lon-
gueurs d’avance sur Grenoble, 
4e. Caen remonte à la 8e place 
avec 33 points, à égalité de 
points avec Le Havre, 9e. Ajac-
cio, 12e avec 32 points, se rend à 
Toulouse lundi soir.
Suivent Niort (13e/30 points), 
Nancy (14e/28), Dunkerque 
(16e/26) et Guingamp (17e/24 
points). Avec 18 points et 6 lon-
gueurs de retard sur l’En Avant, 
Châteauroux reste lanterne 
rouge.
Albanie, 19e journée, 1re divi-
sion
Lionel Samba était titulaire lors 
du revers du Bylis Ballsh face à 
Laçi (0-1). Lanterne rouge avec 
12 points, le Bylis Ballsh est 
presque condamné : il compte 
désormais 12 points de retard 
sur le premier non relégable.
Allemagne, 21e journée, 2e divi-
sion
Bochum bat l’Eintracht 
Brunswick (2-0). Sylver Ganvou-
la est entré à la 66e. Bochum est 
4e avec 3 points de retard sur le 
premier.
Angleterre, 29e journée, 2e division
Brice Samba junior et Nottin-
gham Forest partagent les points 
avec Bournemouth (0-0). Leur 
quatrième match sans défaite. 
Forest est 16e avec 5 points 
d’avance sur la zone rouge.
Azerbaïdjan, 15e journée, 1e di-
vision
Doublé pour Kévin Koubemba, 
qui permet à Sabah de prendre 
un point à Zira (2-2). Buteur aux 

9e et 82e, il totalise désormais 5 
buts en 12 matches joués. Avec 
ce résultat, Sabah quitte la zone 
rouge.
Belgique, 26e journée, 1re division
Guy Mbenza est resté sur le banc 
lors du match nul d’Antwerp 
chez le Standard de Liège (1-1).
Bulgarie, 17e journée, 1re divi-
sion
Le CSKA Sofia renoue avec la compé-
tition, après deux mois de trêve hiver-
nale, par un succès du voisin du Slavia 
(1-0). Titulaire, Bradley Mazikou a offert 
l’unique but du match à Sowe à la
Victoire également pour Beroe 
et Gaïus Makouta qui s’imposent 
2-1 à Vratsa. Le milieu interna-
tional est à l’origine du premier 
but : à la 11e, sa frappe du droit, 
depuis l’extérieur de la surface, 
est stoppée par la main d’un 
défenseur (devant ou derrière 
la ligne ?). Penalty converti par 
Kamburov. Encore un bon ser-
vice pour Kamburov en fin de 
rencontre : si le Bulgare a gâché 
cette offrande, il signera un dou-
blé à la 92e.
Ludogorets et Mavis Tchibota 
recevront Etar lundi soir. Malgré 
ce match en retard, ils restent 
tête du championnat avec 3 
points d’avance sur le CSKA So-
fia, second avec 36 points. Beroe 
est 5e avec 31 points.
Croatie, 21e journée, 1re divi-
sion
Convalescent après son opé-
ration de la cheville, Merveil 
Ndockyt était absent lors de la 
défaite d’Osijek sur le terrain du 
Dinamo Zagreb (0-1). Osijek, 

deuxième, compte désormais 3 
points de retard sur son adver-
saire du jour.
Ecosse, 29e journée, 1re division
Encore une défaite pour Kilmar-
nock, qui baisse pavillon chez les 
Rangers (0-1). Clevid Dikamona 
était titulaire face au leader du 
championnat.
Espagne, 25e journée, 2e division
Majorque perd le duel au som-
met face à l’Espanyol (1-2) et 
laisse les Catalans prendre, 
seuls, la tête du classement. 
Sans Jordy Mboula, resté sur le 
banc.
Espagne, 14e journée, 3e divi-
sion, groupe 4
La réserve du FC Séville bat Cor-
doba (1-0). Avec Baron Kibam-
ba titulaire en défense centrale.
Espagne, 16e journée, 4e divi-
sion, groupe 13/A
Sans Amour Loussoukou, absent 
de la feuille de match, Aguilas 
l’emporte 1-0 à Murcia. Mais où 
est donc passé le capitaine des 
Diables rouges, dont le dernier 
match en équipe première date 
du 20 décembre.
Espagne, 17e journée, 4e divi-
sion, groupe 12/A
Sans Chrisney Ngoulou-Mout-
souka, absent de l’équipe, la ré-
serve de Ténérife fait match nul 
à Santa Ursula (0-0).
Espagne, 13e journée, 4e divi-
sion, groupe 10/A
Faites-Prévu Makosso était ti-
tulaire lors de la victoire de Los 
Barrios face au Deportivo Xeres 
(1-0).

Camille Delourme

FOOTBALL

Le week-end des Diables rouges et des Congolais de la diaspora

Si Prince Ibara semble dominer Mayembo sur cette action,  
c’est bien le Havrais qui sort vainqueur de leur duel (crédit LBC)

Gaïus Makouta a provoqué le penalty du 1-0 (beroe.bg)
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La veuve Ndey née Antoinette Akouala, 
ancien agent de Télé Congo à la retraite, 
les enfants Ndey : Florian, Davy, Pictchou, 
Arthur, Lionel Davy et Boris informent la 
fraternité Immaculé conception,  les 
mutuelles « La famille dix mille monnaie 
té », « Tsondo Amour des mamans », 
« Amis espoir parents », amis et connais-
sances, du décès de leur époux et père, 
Fidèle Ndey, inspecteur des Finances et 
du budget, ancien DG de l’ARC par intérim 
et ancien dircab au ministère des 
Finances, survenu le lundi 8 février au 
CHU de Brazzaville.
La veillée mortuaire se tient à la rue 
Malanda Mafouta, arrêt de bus Karibou à 
Nkombo.
La date des obsèques sera communiquée 
ultérieurement.

NÉCROLOGIE
Del Martial Mombongo, agent des 
Dépêches de Brazzaville, informe 
parents, amis et connaissances du 
décès de son frère cadet Bijou 
Beauregard Joachim Mombongo, 
survenu le 10 février 2021 au CHU 
de Brazzaville.
Le deuil a lieu au domicile familial, 
sis, n°16, de la rue Loango à Poto-
Poto.
Le programme des obsèques sera 
communiqué prochainement.
Union de prières.

I-Contexte et justification
Le Gouvernement de la République du Congo 
a obtenu du Fonds International de Dévelop-
pement Agricole (FIDA), un prêt (N° 
2000001239) pour la mise en œuvre du Projet 
de Développement de la Pêche et de l’Aqua-
culture Continentales (PD-PAC). 
Une partie des fonds du prêt seront utilisés 
pour effectuer les paiements prévus au mar-
ché relatif au présent Avis à Manifestation 
d’Intérêt concernant l’audit des comptes du 
PP-PAC, exercices 2020 et 2021 (y compris 
la période de grâce).
Afin de s’assurer de la bonne gestion des fonds 
mis à la disposition de l’Unité de Coordination 
du Projet, le Projet de Développement de la 
Pêche et de l’Aquaculture Continentales 
(PD-PAC), invite les cabinets d’expertise 
comptable, intéressés par ladite mission à 
soumettre leurs offres, sous plis fermés pour 
l’établissement de la liste restreinte. 

II-Objectif de la mission du Consultant
L’objectif de l’audit financier et comptable est 
de permettre d’exprimer une opinion indi-
quant si les états financiers (y compris les 
informations supplémentaires mentionnées 
à la section 5) présentent fidèlement, à tous 
égards importants, la situation financière de 
l’entité déclarante au terme de l’exercice 
2020, et/ou les résultats de ses opérations 
et ses flux de trésorerie pour l’exercice clos à 
cette date, conformément aux normes comp-
tables applicables.

III-Qualité du consultant

Le Consultant doit être un Cabinet d’Audit et 
d’Expertise Comptable indépendant, faisant 
profession habituelle de réviser les comptes, 
régulièrement inscrit au tableau d’un Ordre 
des Experts-Comptables reconnu au plan 
international par l’IFAC ou la FIDEF, ayant une 
expérience confirmée en audit financier des 
projets de développement et acceptable par 
le FIDA.

IV-Profil du consultant
Le signataire du rapport doit être un 
Expert-comptable Diplômé reconnu par l’IFAC 
ou la FIDEF (les pièces y relatives devront être 
jointes à la manifestation d’intérêt). 
Le personnel clé de la mission devra compor-
ter au moins :
1.Un Directeur de mission, Expert-Comptable, 
signataire du rapport final, justifiant d’au 
moins 10 ans d’expérience d’audit financier 
et ayant une bonne connaissance des procé-
dures de gestion fiduciaire et audits des pro-
jets financés par le FIDA et/ou autres bailleurs 
;
2.Un Chef de mission ayant au moins un 
diplôme niveau BAC + 5 en audit/ comptabi-
lité et justifiant d’une expérience de 10 ans au 
moins d’audit financier ;
3.Un Spécialiste en Passation des Marchés 
de niveau BAC + 4 au moins et ayant au moins 
5 ans d’expérience professionnelle en matière 
d’audit des activités de passation de marchés 
;
4.Deux (2) auditeurs comptables et financiers, de 
niveau BAC + 3 au moins, et ayant au moins 3 ans 
d’expérience professionnelle en matière d’audit. 

V-Durée et lieu de la mission 

La mission se déroulera en une seule phase à 
Brazzaville. Elle durera deux (02) semaines 
chacune et consistera à auditer les exercices 
2020 et 2021 (y compris la période de grâce). 

La mission se déroulera dans les délais néces-
saires pour la soumission du rapport d’audit 
finalisé aux bailleurs de fonds avant le 
30/06/2021 pour l’audit de l’exercice 2020 
et 28/02/2022 pour l’audit de 2021. 

VI-Manifestation d’intérêt
Le Projet de Développement de la Pêche et 
de l’Aquaculture Continentales (PD-PAC) 
invite  les consultants intéressés à se faire 
connaître et à fournir des informations sur 
leur expérience et leur compétence en rap-
port avec la nature de la mission (brochures, 
références concernant l’exécution des 
contrats analogues, expérience dans les 
conditions semblables, disponibilité des 
connaissances nécessaires parmi le person-
nel, CV du personnel prouvant qu’ils sont qua-
lifiés pour exécuter ladite mission, etc.). Sur 
cette base une liste restreinte de consultants 
ayant les qualifications les plus pertinentes 
sera établie, en conformité avec les directives 
« Sélection et Emploi de Consultants par les 
Emprunteurs du Fonds International de Déve-
loppement Agricole (FIDA). Les Consultants 
retenus seront invités à présenter une offre 
technique et une offre financière sur la base 
d’une demande de propositions.

Le choix final du consultant sera fait sur la 
base de la sélection fondée sur la méthode de 
la qualité et cout (SFQC).

Les consultants intéressés peuvent obtenir 
des informations supplémentaires au sujet 
des documents de référence (Termes de réfé-
rence et calendrier de la mission), à l’adresse 
indiquée ci-dessous et aux heures suivantes 
: du lundi au vendredi de 9 heures à 16 heures 
(heure locale). 

VII-Dépôt des dossiers 
Les manifestations d’intérêt doivent être 
adressées au plus tard le 02 mars 2021 à 12 
heures, sous pli fermé et cacheté, avec men-
tion « Avis de Manifestation d’Intérêt 
N°01/2021/PD-PAC/UCP/RPM, pour le 
recrutement d’un Cabinet d’expertise comp-
table chargé de l’audit des comptes du 
PD-PAC, exercices 2020 et 2021 ».

PROJET DE DEVELOPPEMENT DE LA PÊCHE 
ET DE L’AQUACULTURE CONTINENTALES 
(PD-PAC)     
Secrétariat, « VILLA Maison Blanche », der-
rière l’Ambassade des USA, Arrêt de bus 
Blanche GOMES           Brazzaville 
 Téléphone : (00 242) 06 435 10 09 / 05 553 
06 11
  Email : pdpac.cg@gmail.com
 Brazzaville – République du Congo.

La Coordination 

REPUBLIQUE DU CONGO
MINISTERE DE L’AGRICULTURE, DE L’ELEVAGE ET DE LA PECHE

PROJET DE DEVELOPPEMENT DE LA PECHE ET DE L’AQUACULTURE CONTINENTALES (PD-PAC)
Financement : FIDA

AVIS DE SOLLICITATION DEMANIFESTATION D’INTERET 

AMI N° 01/2021/PD-PAC/UCP/RPM

RAISON SOCIALE : CONGO FABRICATION MÉCANIQUE

SIGLE : CO.FA.MEC

FORME JURIDIQUE : SARL

N° RCCM : CG/PNR/19 B 269 du 20 Juin 2019

SIÈGE SOCIAL: 84 AVENUE DALGE TIE TIE 7/7 DANIE 

POINTE-NOIRE

NUI: M21000001708821

SCIEN ET SCIET: 1850991019

IMMATRICULATION CNSS: 12026357/70

GÉRANT: MATOUMONA Jean Claude

ACTIVITÉ DE LA SOCIÉTÉ: L’IMPORTATION DES MATIÈRES 

PREMIÈRES NECESSAIRES A LA FABRICATION MECA-

NIQUE; L’EXECUTION DE TOUS TRAVAUX DE MÉCANIQUE 

GÉNÉRALE; PRESTATION DE SERVICE DANS LE DOMAINE 

DE LA MÉCANIQUE GÉNÉRALE; MISE À DISPOSITION DU 

PERSONNEL QUALIFIER.        
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Parlant justement des objectifs de 
cet agenda 2063 cristallisés au-
tour du crédo « L’Afrique que nous 
voulons », le nouveau président en 
exercice de l’Union africaine (UA) 
a néanmoins reconnu les progrès 
réalisés dans ce cadre en 2020.  Sa 
vision panafricaine et stratégique 
liée à sa mandature à la présidence 
de l’UA est fondée sur la perspec-
tive d’une « Union africaine au 
service des peuples » et qui met 
essentiellement en avant la pleine 
participation des peuples africains 
au développement du continent. 
Le respect des principes démocra-
tiques et de bonne gouvernance, 
la promotion de la justice sociale, 
le respect de la dignité humaine 
et la consolidation de la solidari-
té africaine sont autant de pistes 
de réflexion qu’entend impulser 
cette vision stratégique. Les prio-
rités du premier plan décennal 
(2013-2023) de mise en œuvre de 
l’Agenda 2063 en constituent des 
domaines d’intervention, la finali-
té étant de créer « une nouvelle 
Afrique intégrée, prospère et pa-
cifique, dirigée par ses propres 
citoyens et représentant une 
force dynamique sur l’arène in-
ternationale ».
Cette vision stratégique de Fé-
lix-Antoine Tshisekedi s’articule 
sur neuf piliers prioritaires avec un 
accent particulier sur les questions 
relatives à la sécurité sanitaire, à la 
lutte contre la covid-19 et la cou-
verture vaccinale. C’est sous le 

signe de la continuité qu’il place 
son mandat à la tête de l’UA. Rien, 
a-t-il déclaré, « n’est plus pressant 
aujourd’hui que de poursuivre 
les accomplissements majeurs 
accomplis dans le cadre des ini-
tiatives de promotion de l’inté-
gration régionale intervenues 
avec le lancement effectif de la 
Zone de libre-échange continen-
tale africaine ainsi que la cam-
pagne Faire taire les armes et la 
consolidation des initiatives de 
l’UA dans la lutte contre la co-
vid-19 ». Toutefois, a-t-il indiqué, 

sa vision stratégique ainsi que le 
Plan d’action soutenant sa man-
dature ont été remis au secrétariat 
de la commission qui en assurera 
la traduction dans les langues offi-
cielles de l’UA avant d’en faire une 
très large diffusion.

Pour une renaissance africaine

Tirant les enseignements de la 
pandémie de covid-19 et de ses 
conséquences désastreuses, le 
chef de l’Etat a indiqué qu’elle 
aura offert à l’Afrique « l’occasion 
de réexaminer ses priorités so-

cio-économiques, de réduire ses 
dépendances et vulnérabilités 
externes, d’accroître sa capacité 
de résilience, en rassemblant et 
mobilisant les énergies et forces 
de ses populations ». Il a, par ail-
leurs, ressassé son leitmotiv d’une 
« Afrique émancipée qui compte 
sur elle-même et trouve des so-
lutions endogènes et collectives 
à ses problèmes ».  Bref, une 
Afrique qui réunit les conditions de 
la « Renaissance africaine » chère 
aux pères fondateurs de l’UA. Sur 
le plan sanitaire, Félix-Antoine 

Tshisekedi a appelé au renforce-
ment du système de santé, à l’in-
vestissement dans les secteurs 
de l’éducation et de la recherche 
scientifique et au développement, 
par chaque pays, de son capital hu-
main.
Le mandat de la RDC à la tête de 
l’UA étant placé sous le signe du 
renforcement des liens de coopé-
ration existant avec tous les parte-
naires bilatéraux et multilatéraux, 
sans exclusive, il va sans dire que 
les Africains sont astreints « à 
agir ou réagir ensemble, dans 
une réponse commune ou par-
tagée ». Là-dessus, le président 
de la République a salué toutes les 
initiatives internationales visant 
à promouvoir l’investissement, la 
croissance et le développement 
du continent africain à l‘instar des 
programmes AfricanGrowth et  
Millenium challenge corporation 
(MCC), du Forum Chine-Afrique, 
de la Ticad, du Pacte du G20, etc.
« L’Afrique que nous voulons 
doit être une Afrique de paix. 
Une Afrique où du nord au 
sud et de l’est à l’ouest, la paix 
et la sécurité deviendront des 
cultures communes », a conclu 
le cinquième président du Congo 
indépendant qui, par-dessus-tout, 
tient à réaliser un mandat fruc-
tueux à la tête de l’UA avec l’appui 
et l’accompagnement de toutes 
les représentations diplomatiques 
présentes en RDC.

Alain Diasso

POLITIQUE

Félix Tshisekedi décline sa vision stratégique d’une 
Union africaine au service des peuples 
« J’en appelle à une mobilisation générale des leaders occidentaux et des peuples d’Afrique, des hommes, femmes et jeunes, pour la réalisation de la vision portée par l’Agenda 2063 
». Cette exhortation adressée aux membres du corps diplomatique accrédités en RDC, le président de la République, Félix-Antoine Tshisekedi Tshilombo, l’a faite le samedi 13 février 
au Palais de la nation, à la faveur du banquet de restitution du 34e sommet des chefs d’Etat et de gouvernement de l’Union africaine.  

Le président Félix-Antoine Tshisekedi

Le Daring Club Motema Pem-
be a arraché, le dimanche 14 
février au Caire en Egypte, un 
nul précieux d’un but partout 
face à Al Ahly Benghazi de Li-
bye, en match aller de barrage 
de la Coupe de la Confédération. 
Le club libyen joue ses matchs à 
domicile en Egypte à cause de la 
situation sécuritaire précaire en 
Libye. Les Immaculés de Kinshasa 
ont encaissé dès la 10e minute par 
l’attaquant Shamikh Hamid. Mais 
Dark Kabangu a égalisé à la 43e 
minute de la tête, permettant au 
DCMP d’attendre le match retour 
avec sérénité.
Pour cette rencontre, le onze 
de départ du coach Isaac Nga-
ta du DCMP s’est composé du 
gardien de but international 
congolais de Brazzaville Mou-
ko Barel qui est revenu dans le 
groupe après avoir annoncé la 
résiliation de son contrat avec 

le club vert et blanc de la ca-
pitale rd-congolaise. Et dans 
le champ, on a retrouvé Ngim-
bi Mapangu, Kasereka, Peter 
Ikoyo Iyembe, Tomandzoto, M. 
Dezy, Kayembe Ndotoni, Inon-
ga Baka, William Likuta, Kaniki 
et Dark Kabangu Kadima. « Ce 
nul est très intéressant parce 
qu’on a marqué à l’extérieur, 
ce qui est toujours important. 
Mais il ne faut pas rester sur 
cette fête, parce que cela n’a 
jamais été un gage, le seul 
gage est quand on gagne 5-0 
à l’extérieur. Mais notre objec-
tif est de gagner notre match 
à domicile et aller chercher 
notre qualification en restant 
concentré tout en imposant 
un autre rythme tant défensi-
vement qu’offensivement », a 
indiqué à la presse Isaac Ngata, 
à la fin de la rencontre.
Il a cependant marqué un bémol 

par rapport à la prestation de 
son équipe, et l’arbitrage. « La 
prestation de mon équipe a été 
bien dans l’investissement et 
la détermination, mais elle a été 
un petit peu moins bien dans 
le jeu, parce que nous avons eu 
peur, l’adversaire nous a aussi 
fait reculer. Nous nous sommes 
laissé emporter par la pression 
apportée par nous-mêmes, bien 
évidemment aussi nous sommes 
tombés dans le piège de l’arbi-
trage qui a été complètement 
galvaudé, même très injuste. 
Mais après il n’y a pas de rai-
son parce que nous avons été 
solides », a-t-il dit. Le match re-
tour des seizièmes de finale bis 
le dimanche 21 février au stade 
des Martyrs, et une victoire sera 
synonyme de qualification à la 
phase des groupes de la C2 afri-
caine, comme la saison dernière.

Martin Enyimo

Le président de la République démocratique du Congo, Félix-Antoine 
Tshisekedi, a initié un véritable changement au sein du comité d’organi-
sation des neuvièmes jeux de la Francophonie-Kinshasa 2022. A travers 
deux ordonnances publiées le week-end dernier, il a mis en place une ver-
sion revue du Comité national des jeux de la Francophonie (CNJF) et 
a nommé Didier Tshiyoyo Mbuyi comme son haut-représentant au sein 
dudit comité. Ce changement est justifié par le souci d’accélérer les prépa-
ratifs des neuvièmes jeux de la Francophonie à Kinshasa. La première or-
donnance instaure, en lieu et place du comité de pilotage, un haut conseil 
des jeux composé de 25 membres dont essentiellement des secrétaires 
généraux de l’administration publique. A cette première structure sont 
associées la Direction nationale des jeux de la Francophonie et les com-
missions. Le nouveau CNJF répond à « l’impérieux besoin de mettre sur 
pied un cadre organique adapté aux contraintes et chronogrammes ac-
tuels », et doit travailler afin de garantir l’organisation des jeux à la RDC au 
moment où l’incertitude gagne les esprits.
Ces changements interviennent à la veille d’une importante mission du Co-
mité international des jeux de la Francophonie devant se rendre compte 
de l’état d’avancement des préparatifs. Selon des sources concordantes, 
l’équipe sortante s’activait au lancement des appels d’offres en prévision 
de la construction des infrastructures nécessaires, un dossier qui n’a cessé 
de faire couler beaucoup d’encre et de salive. Le rapport de l’équipe an-
noncée en RDC à partir du 21 février sera déterminant pour la suite des 
événements. Le CIJF doit y statuer au mois de mars prochain. En cas de 
renouvellement de la confiance par le CIJF, la RDC, à travers les nouveaux 
dirigeants du CNJF, disposera de quatorze mois pour la construction des 
infrastructures nécessaires à l’hébergement des participants et au dérou-
lement des différentes disciplines retenues.

Jules Tambwe Itagali

9es JEUX DE LA FRANCOPHONIE KINSHASA 2022 

Chambardement total au 
comité d’organisation 
Ce profond changement intervient à moins d’une semaine de la visite 
d’une équipe d’évaluation du comité international des jeux de la 
Francophonie.  

C2-CAF/BARRAGE

DCMP accroche Al Ahly Benghazi 
en match aller
DCMP abordera le match retour des seizièmes de finale bis de la Coupe de 
la Confédération avec un léger avantage après le nul d’un but partout face à 
Al Ahly Benghazi de Libye.  
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Cette question a été au centre de l’entretien que le chef de l’Etat a accordé 
dernièrement à la délégation du groupe pharmaceutique Roche conduite par 
son chairman, Christophe Franz.    

Ce laboratoire dispensera des 
soins gratuits aux malades 
souffrant des cancers. Sept 
cents à mille patients y seront 
pris en charge. Cette struc-
ture sanitaire sera installée 
aux cliniques universitaires de 
Kinshasa.
Selon une dépêche de la cellule 
de communication de la presi-
dence, au-delà de la prise en 
charge des cancers, le groupe 
Roche pense aussi soutenir la 
lutte contre la pandémie de la  

Covid-19. C’est dans ce cadre 
que son responsable entend 
aider la RDC dans le dépistage 
rapide et à grande échelle de 
cette maladie. Renforcer notre 
système de santé et rendre ac-
cessibles les soins de santé au 
plus grand nombre des Congo-
lais, tel est le leitmotiv du pré-
sident de la République, Félix 
Tshisekedi, lors des échanges 
avec la délégation du géant 
pharmaceutique mondial.
Christoph Franz s’est engagé à 

mettre en contact les experts 
du ministère de la Santé de 
la RDC et ceux de la maison 
Roche, souligne la présidence. 
Leader mondial dans les tech-
nologies in vitro, Roche dit 
avoir fourni la moitié des kits 
de détection de Covid-19 à tra-
vers le monde.
Le groupe pharmaceutique 
Roche a ainsi confirmé son en-
gagement à long terme en RDC 
et l’élargissement de l’accès 
aux solutions de diagnostic et 
aux traitements en faveur des 
80 millions des Congolais.

Blandine Lusimana

SANTÉ 

Bientôt la mise en service du laboratoire de 
cancérologie du groupe pharmaceutique Roche

Après l’avoir félicité pour cette nouvelle res-
ponsabilité continentale, le président de la Fifa 
a évoqué, avec lui, les possibilités  de coopéra-
tion entre l’instance du football mondial et le 
continent africain. Parmi les projets phares que 
la Fifa veut développer en Afrique avec la RDC 
comme pays-pilote figure le projet de tournoi 
interscolaire. L’objectif poursuivi à travers ce 
projet est d’utiliser le football pour l’éducation  
et inculquer aux écoliers les vertus du sport 
comme le fair-play. Premier succès de la man-
dature du président Félix Antoine Tshisekedi à 
la tête de l’Union africaine, cette compétition 
interscolaire devrait donc débuter en RDC, 
choisie comme pays pilote de ce projet.
Selon la presse présidentielle qui relaie l’infor-
mation, la Fifa a fait valoir l’augmentation de 
l’enveloppe à 120 millions de dollars américains 
pour réussir ce projet.
Rappelons que la Fifa est un partenaire de taille 
dans le développement du football en RDC 
comme en témoignent plusieurs actions entre-
prises par l’organe faîtier du football mondial en 
faveur des enfants congolais. L’on citera, entre 
autres, le programme forward lancé en 2016 qui 
a permis de développer quelques infrastruc-
tures footballistiques notamment à Kinshasa.    

A.D.

FOOTBALL

Les tournois interscolaires 
au centre d’un projet  
de la Fifa en RDC
Quelques jours après son investiture 
à la tête  de l’Union africaine, le chef 
de l’Etat Felix-Antoine Tshisekedi 
Tshilombo, avait eu une première 
réunion de contact virtuel avec le 
président de la FIFA, Gianni Infantino.  

Sur les 440 attendus, ceci 
constitue un premier lot, les 110 
autres bus devant arriver d’ici la 
fin du mois de février en cours. 
Le président de la République, 
Félix-Antoine Tshisekedi Tshi-
lombo, a remis à titre symbo-
lique une clé de contact au di-
recteur général a.i de Transco, 
donnant ainsi le go pour la mise 
en service de ce nouveau char-
roi à Kinshasa. Devant un par-
terre d’officiels et d’une grande 
foule venue assister à l’évène-
ment, le chef de l’Etat a été prié, à 
la fin de la cérémonie, de monter 
à bord d’un de ces nouveaux bus 
étalés le long de l’esplanade du 
Palais du peuple, afin d’effectuer 
une tour d’honneur, question de 
rassurer les nombreux kinois pré-
sents sur le site et communier 
avec eux.
La cérémonie en elle-même fut 
marquée par quelques interven-
tions dont celle du directeur gé-
néral a.i de Transco qui a estimé 
que cette dotation significative 
allait améliorer tant soit peu les 

conditions de mobilité de la po-
pulation kinoise. Il a ajouté que 
cette initiative s’intègre dans un 
vaste Plan de développement 
de cet établissement public  
avec, à la clé, le déploiement de 
ses bus jusque dans le Congo 
profond avec l‘ambition de re-
lier les différentes provinces.
Il a, par ailleurs, rassuré quant 
au respect des exigences tech-
niques formulées par Transco 
dans la fabrication desdits bus. 
Tropicalisés, répondant aux 

exigences de terrain, avec un 
châssis solide, un moteur puis-
sant de 260 chevaux, un pan-
neau d’affichage digital etc, tout 
concourt à dire que les nou-
veaux bus Transco recèlent une 
touche de modernité qui ga-
rantit le confort des passagers. 
Ce nouveau charroi, a-t-il ajou-
té, permettra non seulement 
de sauver les 3000 emplois en 
phase d’extinction suite à la 
mauvaise passe que traversait 
cette société, mais aussi et sur-

tout d’en créer d’autres, directs 
ou indirects. Abondant dans le 
même sens, le mandataire de 
la SCMT, partenaire de Trans-
co dans cette transaction, a re-
mercié le chef de l’Etat, Félix 
Tshisekedi, qui s’attèle depuis 
son investiture à la réalisation 
de nombreux chantiers à tra-
vers la République. Il s’est féli-
cité du lancement officiel de ce 
nouveau charroi assorti d’une 
garantie de deux ans pour 
200.000 Km.

Quant au ministre des Trans-
ports et voies de communi-
cation, il s’est réjoui de cette 
nouvelle acquisition venue 
rebooster Transco, une entre-
prise publique quasi moribonde 
qui, plus de sept ans après sa 
création, a vu l’essentiel de son 
charroi déclassé. Il a, dans la 
foulée, annoncé l’arrivée immi-
nente de 230 bus de marque 
Mercedes à la suite du contrat 
conclu avec la firme Serve Air 
dont l’une des clauses prévoit 
l’ouverture d’une usine de mon-
tage de bus à Kinshasa. *
Intervenant en liminaire,  le 
gouverneur de la ville-province 
de Kinshasa avait, pour sa part, 
exhorté ses administrés à faire 
bon usage de ces engins acquis 
sur fonds propres du gouverne-
ment et destinés à améliorer la 
mobilité de plus de quinze mil-
lions des Kinois. Il a appelé à 
une utilisation responsable de 
cette acquisition et au respect 
du code de la route.     

Alain Diasso

TRANSCO

330 nouveaux bus dejà mis en service
Il a été procédé ce samedi 13 février 2021, sur le boulevard Triomphal à Kinshasa, à la cérémonie de remise officielle de trois-
cent trente bus de marque Volvo lesquels ont été réceptionnés par la société Transco.   

Des bus Transco /DR

Le successeur du professeur Sylvestre 
Ilunkamba à la primature est âgé de 43 ans 
et aura la lourde tâche de diriger le premier 
gouvernement de l’Union sacrée de la nation.
Né à Likasi dans le Haut Katanga, le Premier 
ministre Sama Lukonde a fait ses premiers 
pas en politique en 2006 avec le statut d’élu 
national de la circonscription électorale de 
Likasi. En 2006, il était le plus jeune député 
de cette législature. En 2015, il sera nommé 
ministre de la Jeunesse et Sport dans le gou-

vernement Matata Ponyo.
Neuf mois après, il démissionne de ses fonc-
tions de ministre et décide de militer dans 
l’opposition au sein du regroupement G7. 
Le nouveau locataire de la primature était 
jusqu’avant sa nomination directeur  géné-
ral  de la Gécamines où il a été nommé de-
puis 2019. Il est le 36e Premier ministre que 
la RDC ait connu depuis son indépendance 
en 1960.

A.D.

GOUVERNEMENT 

Sama Lukonde nommé Premier ministre
L’ordonnance portant sa nomination a été lue en direct de la chaîne nationale, 
la RTNC, ce lundi 15 février 2021 vers 16h00.  
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Le but  visé par la propagation d’une  infox », c’est de faire cir-
culer les fausses nouvelles pour détourner l’opinion publique en 
cultivant la confusion sociale à travers des réseaux sociaux ou des 

médias traditionnels. Ces infox naissent de plus en plus lors des consul-
tations populaires, en l’occurrence des scrutins. Les spécialistes des er-
ronées nouvelles sont des bons calculateurs des moments propices. Et 
si l’opinion est avertie, ce genre d’entreprises échoue, car le commun de 
mortel aurait compris ces factices bien avant.

Ces infox, à la veille d’un scrutin de quelque nature que ce soit, peuvent être 
« inventées et montées » de toutes pièces dans des laboratoires d’opinion. 
Ces laboratoires, on les trouve dans des marchés, des administrations, des 
transports, des quartiers, des associations politiques et religieuses et sur des 
places publiques. Ces endroits sont des lieux privilégiés pour l’élaboration 
de ces « infox ». Ces « menteurs » sont là à la recherche des « faux scoops 
». Ces fausses informations peuvent aussi avoir une origine extérieure  que 
certains spécialistes des sciences sociales appelleraient par l’«extraterrito-
rialité d’une information mensongère » à but destructeur. Et des canaux 
par lesquels ces mensonges passent sont connus de tous. Réseaux sociaux, 
internet, certains médias traditionnels. Les infox peuvent porter sur l’exhu-
mation des affaires de portée nationale ou internationale déjà classées pour 
créer la confusion. C’est la fabrication de toutes pièces d’un fait inexistant 
pour porter atteinte à une personnalité par le dénigrement, la diffamation 
ou la diabolisation. Ces laboratoires invisibles sont souvent alimentés par 
des faux vrais amis d’un pays. Attention,  ces laboratoires extérieurs sont 
bien là ! Ils cherchent quoi déverser dans l’opinion.

Ceci étant, le seul moyen de vite balayer l’infox, c’est d’aiguiser son esprit 
critique, c’est-à-dire s’informer auprès des sources officielles, contrôler l’au-
thenticité des images, vérifier la source de l’information, utiliser les outils 
qui font la chasse aux infox, vérifier avant de partager une information, prê-
ter attention aux titres sensationnels, signaler vite une fake news. Enfin, les 
associations de toute nature et des partis politiques y compris des pouvoirs 
publics devraient apprendre aux jeunes et aux seniors à repérer les infox, 
ce ne sont pas des méthodes qui manquent. Chassons des infox, car elles 
sont destructrices.

Faustin Akono

HUMEUR

Gare aux infox !

Tous unis derrière leur 
président, les membres de 
cette association ont juré de 
tout mettre en œuvre pour 
le développement de leur 
quartier. Écouter et respon-
sabiliser la jeunesse, telles 
sont les priorités de cette 
association.
En effet, l’association 
418-Makayabou a pour but 
de resserrer les liens d’ami-
tié et de fraternité entre ha-
bitants issus en général du 
cinquième arrondissement 
Mongo-Mpoukou et en par-
ticulier du quartier 418-Ma-
kayabou, toutes généra-
tions confondues, d’aider 
les jeunes à promouvoir les 
valeurs de paix et surtout de 
les orienter sur le bon che-
min afin de leur permettre 
de ne pas sombrer dans la 
délinquance juvénile.
Cette journée a donc mar-
qué le début d’une histoire 
écrite avec de jolis mots, à 
savoir : « amour, solidarité 

et entraide », gage d’une 
association qui se veut à la 
hauteur de ses préoccupa-
tions.
Dans son mot de bienve-
nue, le président de cette 
association, Médard Bon-
go,  s’est dit heureux de voir 
tous les enfants du quartier 
418- Makayabou se réunir 

autour d’un même objectif, 
pour le bonheur de tout un 
ensemble.

Créer une nouvelle dy-

namique

« Notre volonté est d’appor-
ter une énergie, des moyens 
supplémentaires, une 
bonne humeur et de créer 

une nouvelle dynamique, 
afin de développer des acti-
vités intergénérationnelles 
en toute convivialité. Il y a 
des savoirs à transmettre. 
Nous invitons tous les ha-
bitants de Makayabou à ve-
nir nous rejoindre pour ré-
fléchir ensemble à ce qu’ils 
veulent faire, pour mettre 

de la vie au sein de la cité 
et vivre de joyeux moments 
de partage », explique Mé-
dard Bongo.
Le président de cette asso-
ciation a, par ailleurs, pro-
fité de cette activité pour 
exhorter ses membres à 
respecter les mesures bar-
rières édictées par le gou-
vernement tout en leur pro-
diguant quelques conseils 
contre la propagation du 
Coronavirus (Covid-19). 
Cette exhortation a été ap-
puyée par la distribution 
des masques de protection 
contre cette maladie.
Notons qu’un apéritif dî-
natoire a clôturé la soirée, 
à la santé de « tous les en-
fants du quartier 418- Ma-
kayabou ». Des foulards 
imprégnés de l’effigie du 
chef de l’Etat ont également 
été partagés à toutes les 
femmes de l’association.

Hugues Prosper Mabonzo 

VIE ASSOCIATIVE

418-Makayabou fait sa sortie officielle
Créée il y a plus d’une année, par Médard Bongo, l’association 418-Makayabou a fait sa sortie officielle le week-end dernier 
dans le cinquième arrondissement de Pointe-Noire, devant un parterre d’invités.  

Médard Bongo portant des foulards aux femmes de son association crédit photo «Adiac»
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Les secrets des ménages, Le 
placenta dérobé, Délices et 
déchéance pour une fée, La 
flagrance d’un cœur instable et 
Quand se venge une femme, sont 
les cinq nouvelles que regorge la 
dernière publication de Malachie 
Cyrille Ngouloubi. Présenté en 71 
pages, l’ouvrage est un reflet des 
scènes de couples variées, toutes 
inspirées de la vie à deux, solide 
ou éphémère. Par ailleurs, il se 
veut accessible pour les jeunes 
et les adultes, à la manière d’un 
« mbongui livresque », tout en 
démasquant subtilement les fail-
lites possibles de la condition hu-
maine.
S’agissant du recueil phare, titre 
éponyme de l’ouvrage, il emmène 
à une vraie réflexion surtout 
pour ceux qui n’ont pas encore 
emprunté le train du mariage. 
Après avoir terminé ses études 
supérieures et obtenu un emploi, 
Tarazou ressent le désir de par-
tager sa vie avec sa campagne 
ainsi que d’aménager ensemble. 
Au bout de quelques temps de 
cohabitation entre sa conjointe 

et sa belle-mère, le torchon brû-
la dans la maison, au point où le 
jeune homme fut contraint de se 
trouver un autre domicile.
Croyant pouvoir vivre paisible-
ment, Hélène, la femme de Ta-
razou, va devoir faire face à l’in-
fidélité de son partenaire avec la 
compagne de son ami Lori-Ndo-
ré qui était son voisin immédiat. 
N’ayant pas pu supporter cette 
mésaventure, Hélène divorça. 
Tarazou n’hésita pas, quelques 
temps après, de prendre pour 
épouse celle qui lui avait éperdu-
ment fait tourner la tête à cause 
d’une habitude invraisemblable.
En parcourant le recueil de nou-
velles, on s’aperçoit que ce que 
Tarazou croyait être un trésor, 
n’était en réalité qu’un grand 
malaise que Gisèle sa nouvelle 
épouse tentait de dissimuler. 
« Son obstination inspira Ta-
razou qui se mit à explorer une 
piste qui lui vint à l’esprit… 
chaque nuit, Gisèle urinait, 
sans le vouloir, au lit, une ano-
malie congénitale appelée Énu-
résie (incontinence d’urine 

chez l’enfant, d’origine 
psychologique) … Pour 
que son époux ne s’en 
aperçoive et qu’elle 
se mette à l’abri des 
médisances de leurs 
proches, le stratagème 
possible pour elle, 
c’était de mettre en 
pratique cette recette 
acquise de sa mère : 
le lavage régulier des 
draps du lit conjugal », 
indique l’ouvrage, aux 
pages 16 et 17.
Comme l’enseigne une 
sagesse africaine, l’eau 
déjà renversée, est im-
possible à contenir dans 
un récipient, quel qu’il 
soit. Tarazou ne savait 
plus que dire et que faire. 
Il était donc au bout de 
son latin et ne cessait 
de philosopher. Le jeune 
homme regarda fixement le beau 
visage de Gisèle, médita cette 
beauté, monologua graduelle-
ment et se dit : le feu de cime n’en 
est pas toujours un.

A travers ce titre, l’auteur sou-
haite faire comprendre au lecto-
rat, surtout à ceux qui ne sont pas 
encore mariés que « le mariage 
n’est pas une partie de plaisir, 

c’est une école ». Ainsi, baser son 
choix de partenaire uniquement 
sur ses fantasmes ou sa convoi-
tise, peut très vite déchanter. 
« D’où la nécessité de s’ins-
truire, de murir et de se sen-
tir prêt pour franchir le cap », 
conseille l’auteur.
Avec des histoires très proches 
les unes des autres rédigées 
dans un langage simple et un ton 
quelque fois comique, les recueils 
de cette nouvelle sont pleins de 
rebondissement. Ils abordent de 
réels problèmes de ménages tels 
: la vie à deux, l’adultère, la dé-
bauche juvénile, les secrets dans 
le mariage, le mensonge, la trahi-
son, la culpabilité, le manque de 
confiance, la maturité, l’influence 
de la religion sur l’amour, la stéri-
lité, la maladie, etc.
Notons que « Les secrets des mé-
nages » est le neuvième ouvrage 
de l’écrivain congolais Malachie 
Cyrille Ngouloubi, après sa pre-
mière publication en 2017 d’un 
recueil de poèmes intitulé « Le 
Soleil des élites ».

Merveille Atipo

LITTÉRATURE 

« Les secrets des ménages », le nouveau recueil de 
nouvelles de Malachie Ngouloubi
Co-publié par les éditions MCN et L’Harmattan en décembre dernier, le livre « Les secrets des ménages » est un condensé 
d’histoires sur les relations de couples et leurs revers. Des histoires insolites inspirées du vécu des uns et de l’observation de 
la société par l’écrivain Malachie Cyrille Ngouloubi.  

Vainqueurs de  l’Athlétic club 
Léopards 2-0 lors de la 4e jour-
née, les Aiglons semblaient bien 
armer pour enchaîner une autre 
victoire  ce lundi et  se hisser 
provisoirement à  la deuxième 
marche du podium. Malheu-
reusement pour eux ce sont les 
Stelliens qui gagnent le pari. Ces 
derniers  se sont bien relancés 
après leur défaite 0-1 à Owando  
contre l’AS Otohô.
L’Etoile du Congo a parfaitement 
entamé ce choc au sommet en 
ouvrant le score à la 16e mi-
nute par l’entremise de Judea  
Mouandzibi. Avec beaucoup de 
réussite, l’avant centre des vert 
et or a réussi à tromper Chili 
Ngakosso d’une frappe  dévis-
sée. Les Aiglons ont réagi avant 
la pause grâce à un coup franc 
axial à l’entrée de la surface  par-
faitement bien tiré  par Ricci On-
dongo, un ancien de l’Etoile du 
Congo à la 30e minute.
 Comme il était écrit, c’est un 
ancien de Cara qui scelle le sort 
de la rencontre en début de la 
seconde période. Chancy Danga 
a profité d’une mauvaise lecture 
de Chili Ngakosso pour inscrire 
de la tête le but de la victoire à 
la 55e minute après un corner. 
L’Etoile du Congo a enregistré  
sa deuxième victoire de la sai-
son qui lui permet de revenir à 
la hauteur de l’AS Cheminots 

(8 points), son prochain adver-
saire de la 6e journée, devan-
çant ainsi les Aiglons d’une lon-
gueur.  L’autre match opposant 
le Racing club de Brazzaville à 
la Jeunesse sportive de Talangaï 
s’est soldé par un nul blanc 0-0. 

La JST n’a pas encore gagné le 
moindre match depuis le début 
de la saison.
Dimanche en ouverture de la 5e 
journée, l’Interclub et l’As Che-
minots ont fait jeu égal 1-1 au 
stade Alphonse-Massamba-Dé-

bat. Akouala Atipo a ouvert le 
score pour l’Interclub à la 62e 
minute. Adams Tchibinda lui a 
répondu à la 90e minute+3 sur 
penalty. Cette  5e journée va se 
poursuivre le mercredi par des 
rencontres, Patronage Sainte-

Anne-Diables noirs  au stade 
Alphonse-Massamba-Débat. A 
Dolisie, l’Ac Léopards accueille 
le Fc Kondzo A Pointe-Noire, V 
Club Mokanda va en découdre 
avec le Fc Nathalys avant Ni-
co-Nicoyé-AS Otohô.
 Notons que lors de la 4e journée, 
les Diables noirs avaient  confir-
mé leur statut de leader en s’im-
posant devant l’AS Cheminots 
1-0 grâce à une réalisation de 
DharlesKalonji à la 77e minute. 
Les Diablotins signent ainsi leur 
quatrième victoire en autant de 
matches. L’As Otohô avait battu 
le 12 février à Owando l’Etoile 
du Congo sur ce score identique 
pour sa troisième victoire après 
trois sorties. 
Le FC Nathalys avait tenu en 
échec le FC Kondzo 0-0, le 13 fé-
vrier au stade Alphonse-Massam-
ba-Débat. Patronage Sainte-An-
ne a signé sa première victoire en 
battant V Club Mokanda 1-0. Le 
Racing club de Brazzaville avait 
lui aussi connu son premier suc-
cès en s’imposant face à Nico-Ni-
coyé 2-1. Chrislain Nguedzeni 
avait ouvert le score pour le club 
ponténégrin à la 16e minute. Bo-
kouya lui a répondu grâce à un 
doublé  respectivement à la 34e 
et à la 46e minute. La Jeunesse 
sportive de Talangaï et l’Inter-
club avaient fait jeu égal 0-0.

James Golden Eloué
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L’Etoile du Congo se relance face au Cara
Le Club athlétique renaissance aiglons (Cara) a courbé  l’échine 1-2  devant l’Etoile du Congo le 15 février au stade Alphonse-
Massamba-Débat lors  de la 5e journée.  

Etoile du Congo domine le Cara/Adiac 


